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I. SITUATION 
 

1.1. Situation régionale 
 
La commune de Grosrouvre est située à ƭΩhǳŜǎǘ ŘŜ ƭΩLle-de-France, au centre du département des 
Yvelines. Elle est implantée au Sud-Ouest de la plaine de Monfort et en limite Nord du massif 
forestier de Rambouillet. 
 
Elle est distante de 33 kilomètres de Versailles (préfecture du département), de 20 km de 
Rambouillet (sous-préfecture), de 15 kilomètres de Houdan et ŘΩenviron 50 km de Notre-Dame de 
tŀǊƛǎΦ [ŀ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ ȊƻƴŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛ ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘ parisien, Saint-Quentin-en-Yvelines, se situe à une 
quinzaine de kilomètres. 
 
 

 
 
 
  

http://fr.wikipedia.org/wiki/For%C3%AAt_de_Rambouillet
http://fr.wikipedia.org/wiki/For%C3%AAt_de_Rambouillet


 

7 
 

1.2. Situation intercommunale 
 
Au niveau administratif, Grosrouvre fait partie ŘŜ ƭΩŀǊǊƻƴŘƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ wŀƳōƻǳƛƭƭŜǘ. 
 
La commune fait également partie de la Communauté de ComƳǳƴŜǎ /ǆǳǊ ŘΩ¸ǾŜlines, qui regroupe 
31 communes. Initialement, cette structure intercommunale, créée le 8 novembre 2004, ne 
comprenait que 6 communes (Beynes, Jouars-Pontchartrain, Neauphle-le-Château, Saint-Germain de 
la Grange, Saulx-Marchais, Thiverval-DǊƛƎƴƻƴύ Ǉǳƛǎ т ǎǳƛǘŜ Ł ƭΩŀŘƘŞǎƛƻƴ ŘŜ ±ƛƭƭƛŜǊǎ-Saint-Frédéric le 1er 
janvier 2007. 
 
Depuis le 1er janvier 2014, la commune de Grosrouvre a ǊŜƧƻƛƴǘ ƭΩƛƴǘŜǊŎƻƳƳǳƴŀƭƛǘŞ avec les 
communes suivantes pour porter le nombre de communes membres à 31 : Auteuil-le-Roi, Autouillet, 
Bazoches-sur-Guyonne, Béhoust, Boissy-sans-Avoir, Flexanville, Galluis, Gambais, Garancières, 
Goupillières, Grosrouvre, la Queue-lez-Yvelines, le Tremblay-sur-Mauldre, les Mesnuls, Marcq, 
Mareil-le-Guyon, Méré, Millemont, Monfort-ƭΩ!ƳŀǳǊȅΣ bŜŀǳǇƘƭŜ-le-Vieux, Saint-Rémy-ƭΩIƻƴƻǊŞΣ 
Thoiry, Villiers-le-Mahieu. 
 
[ΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ ŘŜ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜ ǊŞǎǳƭǘŜ ŘŜ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ Řǳ {ŎƘŞƳŀ Départemental de Coopération 
Intercommunale (SDCI) des Yvelines, qui fait suite à la loi du 16 décembre 2010 prévoyant de couvrir 
ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘΩƛƴǘŜǊŎƻƳƳǳƴŀƭƛǘŞǎ Ǉƭǳǎ ŎƻƘŞǊŜƴǘŜǎ.  
 
[ŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘŜ /ƻƳƳǳƴŜǎ /ǆǳǊ ŘΩ¸ǾŜƭƛƴŜǎ ŦƻǊƳŜ ǳƴ ŜƴǎŜƳōƭŜ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ пу 000 habitants. 
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1.3. Situation communale 
 
Au recensement de 2011, Grosrouvre comptait 948 habitants, soit une densité moyenne de 76,3 
habitants au km², contre 618,8 habitants/km² pour le département des Yvelines et 986,7 
habitants/km² pour la région Ile-de-France. 
 
Le territoire cƻƳƳǳƴŀƭΣ ŘΩǳƴŜ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ŘŜ 1256 hectares, est limitrophe des communes yvelinoises 
suivantes : 
 

- Gambais Ł ƭΩhǳŜǎǘΣ 
- Gambaiseuil au Sud-Ouest, 
- Millemont au Nord-Ouest, 
- La Queue-lez-Yvelines au Nord, 
- Galluis au Nord-Est, 
- Méré Ł ƭΩ9ǎǘΣ 
- Montfort -Ω!ƳŀǳǊȅ au Sud-Est, 
- Saint-Léger-en-Yvelines au Sud. 

 
 

 
 
 
  



 

9 
 

II. ACCESSIBILITE DU TERRITOIRE 
 

2.1. Réseau routier 
 
[Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŎƻƳƳǳƴŀƭ ōŞƴŞŦƛŎƛŜ ŘΩǳƴŜ ōƻƴƴŜ ŘŜǎǎŜǊǘŜ ǊƻǳǘƛŝǊŜΣ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ǎƻƴ ƛƴǎŜǊǘƛƻƴ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ 
locale, intercommunale et régionale. 
 
Grosrouvre ǎΩƛƴǎŎǊƛǘ Řŀƴǎ ǳƴ ƳŀƛƭƭŀƎŜ ǾƛŀƛǊŜ ǎǘǊǳŎǘǳǊŞ ǇŀǊ ƭŀ wbмн ŀǳ Nord, à environ 1,5 km du 
centre-bourg de la commune. La proximité de cette voie express limitée à 110 km/h offre aux 
habitants une très bonne accessibilité vers Saint-Quentin-en-¸ǾŜƭƛƴŜǎΣ ±ŜǊǎŀƛƭƭŜǎ Ŝǘ tŀǊƛǎ Ł ƭΩ9ǎǘΣ Ŝǘ 
ǾŜǊǎ IƻǳŘŀƴ Ŝǘ 5ǊŜǳȄ Ł ƭΩhǳŜǎǘΦ  
 
Pour se rendre à Grosrouvre ŘŜǇǳƛǎ ŎŜǘ ŀȄŜ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜΣ ƛl faut emprunter lΩŀŎŎŝs 
DǊƻǎǊƻǳǾǊŜ Ł ƭΩhǳŜǎǘ ƻǳ ŜƴŎƻǊŜ ŎŜƭǳƛ ŘŜ Galluis Ł ƭΩ9ǎǘ. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
! ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŎƻƳƳǳƴŀƭŜΣ ƭŜ ǊŞǎŜŀǳ ǾƛŀƛǊŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭ ŘŜ Grosrouvre, est principalement composé de deux 
départementales qui se croisent Ł ƭΩ9ǎǘΣ en limite communale avec Montfort-ƭΩ!ƳŀǳǊȅ.  



 

10 
 

La D172Σ ŀȄŜ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ƭƻŎŀƭ ǎŀƴǎ ŜƴŎƻƳōǊŜƳŜƴǘΣ ǘǊŀǾŜǊǎŜ ŀƛƴǎƛ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ Řŀƴǎ ƭŀ ǇŀǊǘƛŜ Centre-
Ouest de son territoire, selon un axe Nord-Ouest /Nord-Est. Elle relie le territoire, à la RN12 vers 
Houdan au Nord, sur la comm une de Gambais et à aƻƴǘŦƻǊǘ ƭΩ!ƳŀǳǊȅ Ł ƭΩ9ǎǘΦ  
 
En entrée de bourg Ouest, la présence de deux plateaux traversant situés sur cette route 
départementale au caractère rectiligne permet dΩŀǇŀƛǎŜǊ ƭŀ ǾƛǘŜǎǎŜ ŘŜ ŎƛǊŎǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǾŞƘƛŎǳƭŜǎ Ŝǘ 
donc de sécuriser les accès. Dans la zone agglomérée la vitesse est limitée à 30 et 50km/h et la voie 
ǊƻǳƭŀƴǘŜ ŀ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘŜ ƳŀǘŞǊƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ŎƘƛŎŀƴŜǎ ŀǳ ǎƻƭ, permettant la plupart du temps le 
stationnement des véhicules. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
La RD112 est également un axe intercommunal, qui traverse la frange Sud du territoire communal. 
Elle relie la commune à Gambaiseuil et à Saint-Léger-en-Yvelines au Sud et à Montfort-ƭΩ!ƳŀǳǊȅ Ŝǘ 
aŞǊŞ Ł ƭΩ9ǎǘΦ 
 
La RD138 est également un axe intercommunal, qui constit ue la limite communale Est de la 
commuƴŜ ŀǾŜŎ aƻƴǘŦƻǊǘ ƭΩ!ƳŀǳǊȅΦ /Ŝǘ ŀȄŜ ŘΩƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴ bƻǊŘ-Sud permet des liaisons avec les 
ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŘŜ aƻƴǘŦƻǊǘ ƭΩ!ƳŀǳǊȅΣ {ŀƛƴǘ-léger-en-Yvelines, puis vers Rambouillet par la RD936. 
 
La route des Aubris au Nord permet de rejoindre la commune de Galluis par un passage sous viaduc 
de la RN12. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
La route de la petite Noue prolongée par la route de la Couharde permet quant à elle de rejoindre la 
commune de la Queue-lez-Yvelines par une passerelle chevauchant la RN12. 
 
[Ωensemble de ces axes constituent le réseau viaire principal, qui connecte la commune aux axes 
ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀǳȄ Ŝǘ ǊŞƎƛƻƴŀǳȄ.  
 
5ŜǇǳƛǎ ŎŜ ǊŞǎŜŀǳ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭ ǎŜ ŎƻƴƴŜŎǘŜ ƭŜ ǊŞǎŜŀǳ ǎŜŎƻƴŘŀƛǊŜ ǉǳƛ ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ŘƛǎǘǊƛōǳŜǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ 
hameaux et écarts du territoire.  
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La carte de synthèse effectuée par le Conseil Général des Yvelines entre 2009 et 2011 permet 
dΩŀǇǇǊŞŎƛŜǊ ƭŜ ǘǊŀŦƛŎ  engendré par les voies structurantes du territoire communal de Grosrouvre. 
 

 
Source : Conseil Général des Yvelines - Octobre 2011 

 
Le comptage SIREDO datant de 2010 indique un trafic moyen annuel de 38 200 véhicules par jour 
(tout véhicule confondu) sur la RN12, avec une part de près de 8% de poids-lourds.  
 
Les deux axes de desserte principaux de la commune, la RD112 et la RD172, ont faƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴ 
ŎƻƳǇǘŀƎŜ Ŝƴ нлмл Ŝǘ ƛƭ ŀǇǇŀǊŀƞǘ ǉǳΩŀǾŜŎ Ƴƻƛƴǎ ŘŜ 2 500 véhicules journaliers, elles peuvent être 
considérées comme peu circulées.  
 
En revanche, la RD138 via la RD936 vers Rambouillet ou encore la N10 apparaît beaucoup plus 
circulée.  
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2.2. Inventaire des capacités de stationnement  
 
2.2.1. Le stationnement motorisé 
 
Le territoire communal compte un certain nombre de places de stationnement public localisées au 
centre du village et le long de la RD 172, dont la répartition est la suivante : 
 
Centre du village : 
 
- Mairie : 15 places le long de la RD 172 
- Poste : 5 places 
- Maison du village : 14 places 
- Place des fêtes : 12 places le long de la RD 172 
 
Le long de la RD 172 : 
 
- La Troche : 20 places 
- La Surie : 7 places 
 

2.2.2. Le stationnement des véhicules hybrides et électriques 
 
Lƭ ƴΩŜȄƛǎǘŜ Ǉŀǎ ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ ǊŞǎŜǊǾŞŜǎ Ł ŎŜǘ ǳǎŀƎŜΦ 
 

2.2.3. Le stationnement des vélos 
 
/ƻƳǇǘŜ ǘŜƴǳ Řǳ ǇŜǳ ŘŜ ǇƛǎǘŜǎ ŎȅŎƭŀōƭŜǎ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ƛƭ ƴΩŜȄƛǎǘŜ Ǉŀǎ Ł ǇǊƻǇǊŜƳŜƴǘ ǇŀǊƭŜǊ 
ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ŘŜ stationnement spécifique pour les vélos. 

 
2.2.4. Les possibilités de mutualisation des capacités de stationnement 
 
La ŎƻƳƳǳƴŜ ƴΩŀŎŎǳŜƛƭƭŜ Ǉŀǎ ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ǎƻƭ όŎƻƳƳŜǊŎŜΣ ŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘΣ ōǳǊŜŀǳΣΧύ ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜǎ 
de développer la mutualisation des capacités de stationnement. 
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2.3. Réseau ferré et transports en commun 
 
Grosrouvre profite de la proximité de la ligne de voie ferrée Paris Montparnasse-Dreux, empruntée 
par des trains de la ligne N du Transilien. 
 

Les gares ferroviaires les plus proches de la commune sont celle de Montfort-ƭΩ!ƳŀǳǊȅ ς Méré à 
environ 7 kilomètres et celle de Garancières ς La Queue située à environ 7 kilomètres. 
 
Elles sont desservies par des trains de la branche Paris-Montparnasse ς Dreux de la ligne N du 
¢ǊŀƴǎƛƭƛŜƴΣ Ł Ǌŀƛǎƻƴ ŘΩǳƴ ǘǊŀƛƴ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ƘŜǳǊŜǎ Ŝƴ période creuse Ŝǘ ŘΩǳƴ ǘǊŀƛƴ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ол ƳƛƴǳǘŜǎ 
aux heures de pointe. Le temps de trajet Ŝǎǘ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ о0 minutes pour Dreux et ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ 35 
minutes pour Paris-Montparnasse. 
 
Ces gares disposent de parkings gratuits pour les véhicules et les vélos. 
 

 
 
En termes de transport en commun, la commune est desservie par les lignes 01, 15 et 19 du réseau 
de bus de la société de transport Transdev Rambouillet. Ces lignes ont pour rôle principal le 
rabattement vers les établissements scolaires et les gare SNCF. 
 
La ligne 01 Rambouillet (SNCF) ς Houdan - La Queue lez Yvelines : la vocation principale de cette ligne 
Ŝǎǘ ƭŀ ŘŜǎǎŜǊǘŜ ŘŜǎ ŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ǎŎƻƭŀƛǊŜǎ ŘŜ wŀƳōƻǳƛƭƭŜǘΣ ŘŜ aƻƴŦƻǊǘ ƭΩAmaury et de la Queue lez 
Yvelines. Il est possible néanmoins de joindre les gares de Méré et de Rambouillet. Les arrêts de bus 
desservis à Grosrouvre sont « Ecole» et « Le Hallier». 
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La ligne 15 Méré ς Montfort-ƭΩ!ƳŀǳǊȅ - Grandchamp : cette ligne dessert notamment la gare de 
Méré, les établissements scolaires (N.D. du Bel Air et collège Maurice Ravel) de Montfort-ƭΩ!ƳŀǳǊȅ Ŝǘ 
le lycée Jean Monnet de la Queue-lez-Yvelines. 
Les arrêts de bus desservis à Grosrouvre sont « Chêne Rogneux », « La Surie », « Mairie » et « La 
Troche» et « les Haizettes »  

 
 
 
Les quelques lignes qui desservent les gares SNCF ont une fréquence trop faible pour constituer une 
liaison permanente et de qualité répondant aux exigences actuelles de déplacement. 
 
[ΩŞƭƻƛƎƴŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ƎŀǊŜ Ŝǘ ƭΩƻŦŦǊŜ ƛƴŎƻƳǇƭŝǘŜ Ŝƴ ōǳǎ ŜȄǇƭƛǉǳŜƴǘ ƭŀ ŦƻǊǘŜ ǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘǎ 
individuels motorisés.  
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2.4. Sentiers de randonnées 

Lƭ ƴΩŜȄƛǎǘŜ Ǉŀǎ ŘŜ ŎƛǊŎǳƭŀǘƛƻƴǎ ŘƻǳŎŜǎ όǇƛŞǘƻƴǎ Ŝǘ ŎȅŎƭŀōƭŜǎύ ƳŀǘŞǊƛŀƭƛǎŞŜǎ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ 
Grosrouvre. En revanche, le territoire est maillé de parcours de randonnée composée 
essentiellement de sentiers et de chemins de terre. 

 
Le parcours de base ( ) est une boucle de 20 km reliant Grosrouvre à Montfort et dont le 
point de départ est l'église de Grosrouvre.  
 
Il existe deux variantes : la première plus longue  (23 km) inclut Gambaiseuil, la seconde plus courte 
(15 km) ne passe pas par Montfort et ne comprend que les sites de Grosrouvre.  
 
Ces parcours sont jalonnés ŘŜ Ƴŀƛǎƻƴǎ ŘΩŞŎrivŀƛƴǎ Ŝǘ ŘΩŀǊǘƛǎǘŜǎ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Ŝǘ ŘΩǳƴ patrimoine 
historique remarquable (la FermŜ ŘŜ aƻƛǎŀƴΣ ƭΩŞƎƭƛǎŜΣ ƭŜ ŎƘŃǘŜŀǳ ŘŜ ƭŀ aƻǊƳŀƛǊŜΣ ƭŀ ǇƻǊǘŜ [ƻǳǊŘŜƭΣ ƭŜǎ 
quatre tours rondes du manoir, les bornes armoriéesΣΧ 
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Il existe un autre parcours de promenade, situé au Sud-ouest de la commune qui propose la 
ŘŞŎƻǳǾŜǊǘŜ ŘΩŀƭƛƎƴŜƳŜƴǘ ŘŜ ōƻǊƴŜǎ ŀǊƳƻǊƛŞŜǎΣ ŘŜ ŎƘşƴŜǎ ǎŞŎǳƭŀƛǊŜǎΣ ŘŜ ōŜƭƭŜǎ ŘŜƳŜǳǊŜǎ Ŝƴ ǇƛŜǊǊŜǎ, 
de vallons ondulantsΣ ŘΩǳƴŜ ǇŜǊspective sur le château de la Mormaire et de sa sculpture ...  
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III. MORPHOLOGIE URBAINE 
 

оΦмΦ ¦ƴ ǇŜǳ ŘΩƘƛǎǘƻƛǊŜ  
 
LΩŞǘȅƳƻƭƻƎƛŜ Řǳ nom de la commune de Grosrouvre, du latin Grossum Robur, désigne le chêne 
rouvre, caractéristique du type de boisement local.  
 
[Ŝǎ ŘŞŎƻǳǾŜǊǘŜǎ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ DǊƻǎǊƻǳǾǊŜ ŘΩƻǳǘƛƭǎ Ŝƴ ǎƛƭŜȄ ǘŀƛƭƭŞΣ ƘŀŎƘŜǎΣ ŎƛǎŜŀǳȄ Ŝǘ ǇƻƛƴǘŜǎ ŘŜ 
flèches, montrent que celui-Ŏƛ ŀ ŞǘŞ ƻŎŎǳǇŞ Řŝǎ ƭŜ ǇŀƭŞƻƭƛǘƘƛǉǳŜΦ /ΩŜǎǘ Ŝƴ тсуΣ Řŀƴǎ ǳƴŜ Řƻƴŀǘƛƻƴ ŘŜ 
tŞǇƛƴ ƭŜ .ǊŜŦ Ł ƭΩŀōōŀȅŜ ŘŜ {ŀƛƴǘ-Denis, que GrosroǳǾǊŜ ŀǇǇŀǊŀƞǘ Řŀƴǎ ƭΩƘƛǎǘƻƛǊŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ŦƻƛǎΦ  
 
5ƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ǎƛǘŜǎ ŘŜ ƭŀ ŦƻǊşǘΣ ǉǳΩƻƴ ŀǇǇŜƭƭŜ ŀƭƻǊǎ ƭΩLǾŜƭƛƴŜΣ ǎƻƴǘ ŘŞŦǊƛŎƘŞǎ Ŝǘ ŘƻƴƴŜƴǘ ƴŀƛǎǎŀƴŎŜ Ł ŘŜǎ 
ŎƭŀƛǊƛŝǊŜǎ ŎǳƭǘƛǾŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎǉǳŜƭƭŜǎ ǎŜ ŦƛȄŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘΦ /ΩŜǎǘ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ǎŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜ DǊƻǎǊƻǳǾǊŜΣ 
rŜƎǊƻǳǇŀƴǘ Ŝƴ ǇŀǊƻƛǎǎŜ όǳƴŜ ōǳƭƭŜ ŀǘǘŜǎǘŜ ƭΩŜȄƛǎǘŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŞƎƭƛǎŜ Ŝƴ ммрфύ ŘŜǎ ŦƛŜŦǎΣ aƻƛǎŀƴΣ ƭŜ /ƘşƴŜ-
wƻƎƴŜǳȄΣ ƭŀ ¢ǊƻŎƘŜΣ ƭŀ aŀƭƳŀƛǎƻƴΣ ƭŀ aŀƴŘǊŜǳǎŜ Ŝǘ aŀǊŎƛƭƭȅΣ ŀǳȄǉǳŜƭǎ ǎΩŀƧƻǳǘŜƴǘ ŘŜǎ ƘŀƳŜŀǳȄΣ ƭŜǎ 

Haizettes, les Aubris, la Surie, le Buisson.  
 
Cependant, dès le Xème siècle, ces territoires avaient été rattachés au duché de France. Du point de 
vue administratif Grosrouvre était donc placé sous la juridiction des seigneurs de Montfort, alors 
ƎǊǳȅŜǊǎ ƘŞǊŞŘƛǘŀƛǊŜǎ ŘŜ ƭΩLǾŜƭƛƴŜ ǉǳƛ ƧǳƎŜŀƛŜƴǘ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ŀŦŦŀƛǊŜs concernant les eaux et forêts, 
surveillaient les officiers inférieurs, percevaient les impôts et commandaient les milices. Les procès 
entre roturiers étaient jugés par le prévôt de Méré qui tenait sa cour au Chêne-Rogneux au lieu-dit 
ŜƴŎƻǊŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ƴƻƳƳŞ ƭŀ /ƻǳǊ ŘŜ ƭΩhǊƳŜΦ 

 
La vie des paysans de Grosrouvre nous est connue par divers actes seigneuriaux. Ainsi, en 1189, 
ŀǾŀƴǘ ŘŜ ǇŀǊǘƛǊ Ł ƭŀ ŎǊƻƛǎŀŘŜ ŘΩhǊƛŜƴǘΣ {ƛƳƻƴ L± ŘŜ aƻƴǘŦƻǊǘ ŎƻƴŎŝŘŜ ŀǳȄ Ƙŀōƛǘŀƴǘǎ ƭŜǎ ŘǊƻƛǘǎ ŘŜ 
glandée, pacage et de bois mort dans la forêt. Il donne en outre à ceux du hameau de la Troche une 
ƭŀƴŘŜ ŘŜ мрс ŀǊǇŜƴǘǎ мл ǇŜǊŎƘŜǎ όŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ƭŜǎ [ŀƴŘŜǎ Řǳ ƴƻǊŘύ ǇƻǳǊ ƭΩǳǎŀƎŜ ŘŜ ƭŜǳǊǎ ōŜǎǘƛŀǳȄΦ 
Plusieurs sentences de 1554, 1668 et 1703 confirmèrent ceǎ ζ ŘǊƻƛǘǎ ŘΩǳǎŀƎŜ Řŀƴǎ ƭŀ ŦƻǊşt à tous 
habitants et paroissiens de Grosrouvre y possédant maison ancienne ou bastie sur anciens 
ŦƻƴŘŜƳŜƴǘǎ ŘŜǇǳƛǎ ǎƻƛȄŀƴǘŜ ŀƴǎΣ Ł Ǌŀƛǎƻƴ ŘΩǳƴŜ ǾŀŎƘŜ Ŝǘ ǎƻƴ ǎǳƛǾŀƴǘ ǇŀǊ ŎƘŀǉǳŜ ŦŜǳ ǇƻǳǊ ƭŜ 
pâturage.  
 
Situé à proximité de Paris et de Versailles, Grosrouvre eut plusieurs seigneurs célèbres. Sous François 
LŜǊΣ ƭŜ ŎƘŀƴŎŜƭƛŜǊ DǳƛƭƭŀǳƳŜ tƻȅŜǘΣ ŀǳǘŜǳǊ ŘŜ ƭΩƻǊŘƻƴƴŀƴŎŜ ŘŜ ±ƛƭƭŜǊǎ-/ƻǘǘŜǊşǘ ǉǳƛ ƛƳǇƻǎŜ ƭΩǳǎŀƎŜ Řǳ 
français dans les actes administratifs, est seigneur du Chêne-Rogneux. Après lui, Henri II concède ce 
fief à sa favorite, Diane de Poitiers. Sous le règne de Louis XIII, Laurent Regnard de Chennevières, 
seigneur de la Mormaire, est gendarme du roi et Denis de Vion, seigneur de Grosrouvre, lieutenant 
de ses chasses au comté de Montfort. En 1770, le seigneur du Chêne-Rogneux, René-Nicolas de 
aŀǳǇŜƻǳ Ŝǎǘ ƴƻƳƳŞ ŎƘŀƴŎŜƭƛŜǊ ǇŀǊ [ƻǳƛǎ ·±Τ ƛƭ ǘŜƴǘŀ ŘΩƛƳǇƻǎŜǊ ƭŀ ǊŞŦƻǊƳŜ ŘŜ ƭŀ ƧǳǎǘƛŎŜ ŀǳȄ 
privilégiés ; son échec constitua une cause lointaine de la Révolution 
 
En 1789, la paroisse de Grosrouvre compte 210 feux, soit 700 à 800 habitants.  
[Ωŀōƻƭƛǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊƛǾƛƭŝƎŜǎ Ŧǳǘ ŀŎŎǳŜƛƭƭƛŜ ǇŀǊ ζ ŘŜǎ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘǎ ŘŜ ƧƻƛŜ Ŝǘ ƭΩƻƴ ƴΩŜǳǘ Ł ǊŜƎǊŜǘǘŜǊ ŀǳŎǳƴ 
attentat contre les personnes ou les propriétés » (A. François, instituteur, Notice sur la commune de 
Grosrouvre, 1891).  
En même temps que la paroisse se constituait en commune, elle devint propriétaire des anciennes 
terres seigneuriales, ainsi les communaux du Chêne-Rogneux. Grosrouvre fit désormais partie du 
département de Seine-et-hƛǎŜΣ ŘŜ ƭΩŀǊǊƻƴŘƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ wŀƳōƻǳƛƭƭŜǘ Ŝǘ ƧǳǎǉǳΩŁ ŘŜǊƴƛŝǊŜƳŜƴǘ du 
canton de Montfort-ƭΩ!ƳŀǳǊȅΦ  
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Le XIXème ǎƛŝŎƭŜ Ŝǎǘ ŘΩŀōƻǊŘ ƳŀǊǉǳŞ ǇŀǊ ƭΩŀŎƘŝǾŜƳŜƴǘ Řǳ ŎŀŘŀǎǘǊŜ ŎƻƳƳŜƴŎŞ ǎƻǳǎ bŀǇƻƭŞƻƴ Τ ŎŜƭǳƛ-
ci consacre les changements de propriété intervenus depuis 1789. Cependant, beaucoup 
ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ étaient de trop petite taille pour faire vivre une famille et de nombreux 
ƧŜǳƴŜǎ ŎƻƴƴŀƛǎǎŜƴǘ ƭΩŜȄƻŘŜ ǊǳǊŀƭΦ  
[ΩŀǊǊƛǾŞŜ Řǳ ŎƘŜƳƛƴ ŘŜ ŦŜǊ Ł aŞǊŞ Ŝǘ Ł DŀǊŀƴŎƛŝǊŜǎΣ ƭŀ ƭƛƎƴŜ ŘŜ tŀǊƛǎ Ł 5ǊŜǳȄ Ŝǎǘ ƻǳǾŜǊǘŜ Ŝƴ муспΣ 
accélère ce mouvement en direction de la capitale; la population communale est désormais moins 

ƴƻƳōǊŜǳǎŜ ǉǳΩŀǾŀƴǘ ƭŀ wŞǾƻƭǳǘƛƻƴΦ  

 
A la fin du XIXème siècle, Grosrouvre se développe.  
LΩŞŎƻƭŜ ǇǳōƭƛǉǳŜ ƳƛȄǘŜ, constituée de deux classes (environ 70 élèves) est reconstruite.  
Grâce au chemin de fer, la commune bénéficie pleinement de la proximité de Paris ; artistes et 
écrivains, tels Marcelle et Julien Tinayre, Paul Fort, Pierre Lelong, viennent trouver à Grosrouvre 
ƭΩƛƴǎǇƛǊŀǘƛƻƴ ƻǳ Ǉƭǳǎ ǎƛƳǇƭŜƳŜƴǘ ƭŜ ŎŀƭƳŜ ǉǳΩƛƭǎ ǊŜŎƘŜǊŎƘŜƴǘΦ ¦ƴŜ ǾƛŜ ƛƴǘŜƭƭŜŎǘǳŜƭƭŜ ǎΩƻǊƎŀƴƛǎŜΦ  
 
Dans ƭΩŜƴǘǊŜ-deux-ƎǳŜǊǊŜǎ ƭΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞ ŀǊǊƛǾŜ ŀǳ ǾƛƭƭŀƎŜ Ŝǘ ƭΩŜŀǳ ŎƻǳǊŀƴǘŜ Ŝǎǘ ƛƴǎǘŀƭƭŞŜΦ !ǇǊŝǎ мфпр ƭŜǎ 
principaux chemins communaux sont goudronnés. Dans les années 1970 et 1980, Grosrouvre se dote 
ŘΩǳƴ ǊŞǎŜŀǳ ŘΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŎƻƳǇƭŜǘΦ 9ƴǘǊŜ ǘŜƳǇǎΣ Ŝƴ мфсуΣ la commune a intégré le nouveau 

département des Yvelines, désormais au pluriel, issu du démembrement de la Seine-et-Oise.  
 
!ǾŜŎ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻƳƻōƛƭŜΣ ƭŜǎ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜǎ ǎŜŎƻƴŘŀƛǊŜǎ ŘŜ tŀǊƛǎƛŜƴǎ ǾŜƴŀƴǘ ǇŀǎǎŜǊ ƭŜǳǊ 
fin de semaine à la campagne se multiplient, surtout après la Seconde Guerre. Des écrivains tels 
aŀǊŎŜƭ !ȅƳŞ Ŝǘ wƻōŜǊǘ aŜǊƭŜ ǎŜ ŦƛȄŜƴǘ Ł DǊƻǎǊƻǳǾǊŜΦ 5Ŝǎ ǾŜŘŜǘǘŜǎ ŘŜ ŎƛƴŞƳŀ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ǎŎŝƴŜ ǎΩȅ 

établissent aussi plus brièvement.   
 
La fin du XXème siècle est marquée, à Grosrouvre comme dans nombre de communes péri-urbaines, 
par une rapide évolution sociologique et démographique.  
¢ŀƴŘƛǎ ǉǳŜ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘŜǎ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ǎŜ ǊŞŘǳƛǘ Ł ǉǳŜƭǉǳŜǎ ǳƴƛǘŞǎ Ŝǘ ǉǳΩŜƭƭŜǎ ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŜƴǘ 
leurs activités (centres équestres, travaux publics), de nouveaux venus, en majorité des cadres, 
ŀǘǘƛǊŞǎ ǇŀǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ŎƘƻƛǎƛǎǎŜƴǘ ŘŜ ǎΩŞǘŀōƭƛǊ ŘŞŦƛƴƛǘƛǾŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ Ŝǘ 
ŘΩŀƭƭŜǊ ǘǊŀǾŀƛƭƭŜǊ ŎƘŀǉǳŜ ƧƻǳǊ Řŀƴǎ ƭŜǎ ōǳǊŜŀǳȄ ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ǇŀǊƛǎƛŜƴƴŜΦ  
 
Au tournant du XXIème siècle Grosrouvre ŘŞǇŀǎǎŜ ŘŜ ƴƻǳǾŜŀǳ улл ƘŀōƛǘŀƴǘǎΣ ǎŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ǎΩŜǎǘ 
rajeunie et son école compte plus de 100 élèves. 
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[ŀ ŎƻƳǇŀǊŀƛǎƻƴ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ƳŀƧƻǊ ŘŜ мунл-мусс Ŝǘ Řǳ Ǉƭŀƴ ǇŀǊŎŜƭƭŀƛǊŜ ŘΩŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǇŜǊƳŜǘ ŘΩƛƭƭǳǎǘǊŜǊ 
ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ Řǳ ǇŀǊŎŜƭƭŀƛǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳǇƻǎƛǘƛƻƴ ǳrbaine du territoire.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
(Source : Geoportail ς /ŀǊǘŜ ŘŜ ƭΩ9ǘŀǘ-Major, 1820-1866) 
 

[ŀ ŎŀǊǘŜ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ƳŀƧƻǊ ŀǘǘŜǎǘŜ au XIXème siècle, ƭΩŜȄƛǎǘŜƴŎŜ ŘŜ ƭŀ ƎǊŀƴŘŜ ǘǊŀƳŜ ǾƛŀƛǊŜ ŀŎǘǳŜƭƭŜ 
notamment organisée le long de la route de la Torche (D172), le chemin de la CƻǳǊ ŘŜ ƭΩhǊƳŜΣ ƭŀ 
route du Buisson, la route de Haizettes ou encore la D112.  
 
Cette carte ancienne ǊŞǾŝƭŜ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ƭΩŜȄƛǎǘŜƴŎŜ Řǳ ŎŜƴǘǊŜ ōƻǳǊƎ Ŝǘ ƭΩorganisation urbaine en 
hameaux et écarts, dont ceux du Chêne Rogneux, des Laizettes, du Buisson, de la Suerie et de la 
Troche.  
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3.2. Structure urbaine actuelle 
 
3.2.1. Occupation du sol 
 
Grosrouvre est une commune rurale ǉǳƛ ǎΩŞǘŜƴŘ ǎǳǊ 1256,42 hectaresΣ ǉǳƛ ǎΩŀǇǇŀǊŜƴǘŜ Ł ǳƴŜ 
clairière localisée au Nord du massif forestier de Rambouillet, avant les plateaux du Drouais et du 
Mantois. 
 
Elle se caractérise par des paysages naturels diversifiés, composŞǎ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ōƻƛǎŞǎ ŎŜƛƴǘǳǊŀnt les 
franges Nord du territoire qui appartiennent au massif de Rambouillet (bois de la Couarde, bois des 
Fouilleux, bois Boissard), sa partie centrale et Sud (bois de la Noue) et sa périphérie Nord-Est avec le 
bois de la Mare Chantreuil. A ces différents ōƻƛǎ ǎΩŀƧƻǳǘŜƴǘ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ōƻƛǎŞǎΣ Ǉƭǳǎ ǊŜǎǘǊŜƛƴǘǎ Ŝǘ 
disséminés entre les zones bâties : 
- la vallée de la Mormaire, au centre de la commune, la traversant du Sud au Nord, constitue une 
véritable coulée verte, dont les coteaux Est boisés, comportent des pentes entre 10 % et 40 %, et les 
coteaux OǳŜǎǘΣ ŘŜ Ǉƭǳǎ ŦŀƛōƭŜ ǇŜƴǘŜ ǎƻƴǘ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ ƻŎŎǳǇŞǎ ǇŀǊ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΦ 
- des vallons, larges (à « La Surie ») ou étroits (au « Buisson ») où se développent de fréquentes 
prairies humides  
- dŜǎ ŎƘŜƳƛƴǎ ŎǊŜǳȄ ƭƻƴƎŞǎ ŘŜ ǘŀƭǳǎ ǊŜƴŦƻǊŎŜƴǘ ƭΩƛƳǇǊŜǎǎƛƻƴ ŘŜ ŘƛǎŎƻƴǘƛƴǳƛǘŞ ό/ƘŜƳƛƴ ŘŜ aŀǊŎƛƭƭȅύ 
- des espaces bocagers avec talus et haies sont présents notamment au lieu-dit « Bel-!ƛǊ η Ł ƭΩ9st de 
Grosrouvre. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Cette ceinture boisée circonscrit de petites clairières agricoles, avec celles dites « Les Landes au Midi 
η Ł ƭΩhǳŜǎǘ Ŝǘ ζ [Ŝǎ [ƻƴƎǎ /ƘŀƳǇǎ η Ł ƭΩ9ǎǘΦ 
 
[Ŝ ǘƛǎǎǳ ōŃǘƛ ŘƛǎŎƻƴǘƛƴǳ Ŝǘ ǇŜǳ ŘŜƴǎŜ ǎΩŜǎǘ ŘŞǾŜƭƻǇǇŞ ŘŜ Ŧŀœƻƴ ƭƛƴŞŀƛǊŜ ƭŜ ƭƻƴƎ ŘŜǎ ǾƻƛŜǎ ŘŜ ƭŀ 
commune, dont la linéarité est adoucie par le vallonnement qui marque le territoire. Cette 
urbanisation, très diffuse, est également dissimulée par le couvert boisé ou incluse dans des 
dépressions qui la dissimulent.  
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[ŀ ŎŀǊǘŜ Řǳ ƳƻŘŜ ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜ ǇŀǊ ƭΩLnstitut ŘΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘΩ¦ǊōŀƴƛǎƳŜ ŘΩLle-
de-France de 2012 atteste de cette ruralité. 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

(Source Υ Lƴǎǘƛǘǳǘ ŘΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘΩ¦ǊōŀƴƛǎƳŜ ŘΩOƭŜ-de-France) 

 

 

 

 

 

 

 

[ΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ Ŝǎǘ Ŝƴ ŜŦŦŜǘ ǊŞǇŀǊǘƛŜ ŘŜ ƭŀ ƳŀƴƛŝǊŜ ǎǳƛǾŀƴǘŜ : 

¶ 84,4҈ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΣ ŦƻǊŜǎǘƛŜǊǎ Ŝǘ ƴŀǘǳǊŜƭǎ (1 061hectares), dont 41% de forêts et 54% 
de cultures, 
 

¶ 5,3҈ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ŎƻƴǎǘǊǳƛǘǎ ŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŞǎ (65 hectares), dont 82҈ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ƛƴŘƛǾƛŘǳŜƭΣ 
 

¶ 10,3҈ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ƻǳǾŜǊǘǎ ŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŞǎ (129 hectares) : jardins privatifs, golf et jardins des 
châteaux.  
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3.2.2. Morphologie actuelle  
 

Le territoire communal est cerné par les masses boisées de la forêt de Rambouillet situées sur les 
coteaux des différents vallons creusés par les ruisseaux de la Couarde, du Lieutel et de la Mormaire. 
[Ŝǎ ǇŀǊǘƛŜǎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ǇƭŀƴŜǎ ǎƻƴǘ ŎǳƭǘƛǾŞŜǎ ǘŀƴŘƛǎ ǉǳΩŀǳ ŎŜƴǘǊŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ, le vallon escarpé de la 
Mormaire est couvert de bois.  
 
DǊƻǎǊƻǳǾǊŜ Ŝǎǘ ǳƴŜ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘŜ ŎƭŀƛǊƛŝǊŜ Ł ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ǘǊŝǎ ŘƛŦŦǳǎΦ 
La structure urbaine, très ancienne composée traditionnellement ŘΩǳƴ Ƙŀōƛǘŀǘ ǊǳǊŀƭ, ǎΩŜǎǘ ŘŞǾŜƭƻǇǇŞe 
ƭŜ ƭƻƴƎ ŘŜǎ ǾƻƛŜǎΦ 9ƭƭŜ ǎΩŜǎǘ ŘŜƴǎƛŦƛŞŜ ŀǳ ŎƻǳǊǎ Řǳ ··ŝƳŜ ǎƛŝŎƭŜ Ŝǘ ǎŜ ŎƻƳǇƻǎŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ŘΩǳƴ ōƻǳǊƎ 
où sont situés les équipements communaux et de six hameaux distincts qui se sont également 
étoffés au fil du temps : 
 
1 : Le Bourg 
2 : La Troche, le Chêne Collé 
3 : La Surie 
4 : Le Buisson 
5 : Les Haizettes,  
6 : Le Chêne Rogneux, [ŀ /ƻǊ ŘŜ ƭΩhǊƳŜΣ [Ŝ ¢ŀƛƭƭƛǎ 
7 : Les Aubris. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Le territoire accueille également une dizaine d'écarts dits Moisan, la Petite Noue, la Guériauderie, 
Maison-Rouge, la Mandreuse, la Noue, Brise-Tête, Marcilly, la Malmaison et la Folie.  
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[Ωenvironnement bâti est dominé par la présence de constructions anciennes, traditionnelles dont la 
hauteur ne dépasse pas R+1 ou de R+1+combles.  /Ŝǘ Ƙŀōƛǘŀǘ ǘǊŀŘƛǘƛƻƴƴŜƭ Ŝǎǘ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŞ ǇŀǊ ƭΩŜƳǇƭƻƛ 
ŘŜ ƭŀ ƳŜǳƭƛŝǊŜΣ ƳŀǘŞǊƛŀǳ ƭƻŎŀƭ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ǘǳƛƭŜ Ŝƴ ǘŜǊǊŜ ŎǳƛǘŜ ǇŜǘƛǘ ƳƻǳƭŜ ǘȅǇƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩLƭŜ ŘŜ CǊŀƴŎŜΣ ŘŜ 
petite dimension et de couleur brun-rouge.  
 
CǊŞǉǳŜƳƳŜƴǘ ŀǎǎƻǊǘƛ ŘŜ ƳǳǊǎ ŘΩŀƭƛƎƴŜƳŜƴǘΣ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ Ŝƴ ƳŜǳƭƛŝǊŜǎΣ ŎŜǘ Ƙŀōƛǘŀǘ Ŝǎǘ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ 
composé de petites maisons ruralesΣ ŘΩanciennes fermes restaurées et de maisons plus classiques 
ŘƛǎǎŞƳƛƴŞŜǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ. 
 

Malgré quelques accidents architecturaux et quelques nuances au sein même du bâti traditionnel, les 
ŦƻǊƳŜǎΣ ƭŜǎ ƘŀǳǘŜǳǊǎ Ŝǘ ƭŜǎ ƳŀǘŞǊƛŀǳȄ ǳǘƛƭƛǎŞǎ ŎǊŞŜƴǘ ǳƴŜ ǳƴƛǘŞ ŘΩŜƴǎŜƳōƭŜΦ /ŜǘǘŜ ǳƴƛǘŞ ŘŜ 
ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ōŃǘƛ ǊŜƴŦƻǊŎŜ ƭŜ ǎŜƴǘƛƳŜƴǘ ǉǳŜ DǊƻǎǊƻǳǾǊŜ ōŞƴŞŦƛŎƛŜ ŘΩǳƴ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ǾƛŜ ŀƎǊŞŀōƭŜ Ŝǘ 
rustique autant dans le bourg que dans les hameaux.  

 
Les nombreux hameaux (Le Chêne Rogneux, les Haizettes, la Troche, la Surie, la Masse, les Aubris... 
pour ne citer que les principaux) que comptent la commune trouvent place dans différentes 
situations topographiques qui, à chacun, donnent une physionomie particulière. 
 

Le bourg est situé sur un promontoire. Il ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ōŃǘƛ ƭŜ Ǉƭǳǎ ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŞ du territoire 
autour de ƭΩŞglise et de la mairie, installés dans un site remarquable formé par les escarpements des 
coteaux du ruisseau de la Mormaire. Le bourg présente une agglomération de maisons rurales, de 
maisons du XIXème ǎƛŝŎƭŜΣ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴ ōŃǘƛ ƧƻƛƴǘƛŦ ŎƻƴǎǘǊǳƛǘ ǇŀǊ ŀŘŘition de petites constructions créant 
des ensembles de grandes propriétés. 
On y trouve, notamment ƭΩauberge du villageΣ ǉǳƛ ŀ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ŎƻƴǎŜǊǾŞ ǎŀ ŦƻƴŎǘƛƻƴΦ 
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Le hameau de Buisson, au Sud du territoire, est un 
hameau de vallon, isolé visuellement du reste de la 
ŎƻƳƳǳƴŜ όƛƴŦƭǳŜƴŎŜ ŘŜǎ ƳǳǊǎ ŘΩŀƭƛƎƴŜƳŜƴǘΣ ŘŜ ƭŀ 
végétation mais aussi de la topographie).  
Il regroupe un ensemble de bâtisses cossues 
(résidences en meulières du début du XXème siècle ainsi 
que de grandes propriétés récentes), qui rappelle 
clairement la fonction essentiellement résidentielle de 
Grosrouvre.   
Ce hameau a conservé une maison à toit de chaume 
telle que les cartes postales anciennes les signalent. 

 
 
 
 
Le hameau de la Troche, Ł ƭΩhǳŜǎǘ ŘŜ DǊƻǎǊƻǳǾǊŜ-village, est un hameau de plateau qui ǎΩŞǘŜƴŘ 
dans un environnement relativement boisé. Il regroupe notamment plusieurs anciens corps de ferme 
et a conservé de nombreuses maisons rurales, implantées perpendiculairement à la rue et de belles 
maisons rurales sur cour.  
Ce hameau comporte lui aussi sa maison de villégiature que les cartes postales identifient comme le 
« chalet de la Butte Castel ». 
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Le hameau des Aubris, hameau de coteau situé sur les flancs du vallon du Lieutel et sur le chemin 
menant à La Queue-les-Yvelines, ne comporte que quelques maisons rurales et fermes. 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Le hameau de la Surie Ŝǎǘ ǳƴ ƘŀƳŜŀǳ ŘŜ ŎƻǘŜŀǳ ǎƛǘǳŞ Ł ƭΩ9ǎǘ Řǳ ŎŜƴǘǊŜ-bourg sur les flancs du 
vallon du Lieutel. ¢Ǌŝǎ ǘǊŀŘƛǘƛƻƴƴŜƭΣ ƛƭ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ƭΩŀǎǇŜŎǘ ŘΩǳƴ ōŃǘƛ ŘŜ ǘȅǇŜ ζ ƘŀƳŜŀǳ-rue », aux fermes 
et maisons rurales perpendiculaires à la rue. Il comporte également une grosse villa du début du 
XXème siècle, dite selon les cartes postales anciennes le « Chalet Malbaum ». 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

  



 

26 
 

Le hameau des Haizettes, dΩǳƴŜ ƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ǘǊŝǎ ƭƛƴŞŀƛǊŜ en lisière de forêt, ǎΩƛƴǘŝƎǊŜ ŀǳ ŦǊƻƴǘ 
boisé, dont les constructions sont restaurées. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Le Chêne Rogneux est un hameau de plateau en bordure de la D112. Sa topographie, plane et en 
hauteur, laisse ǇŜǊŎŜǾƻƛǊ ŘŜ ǇŀǊǘ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜ ŘŜ ƭŀǊƎŜǎ ǾǳŜǎ ǎǳǊ ƭŀ ǇƭŀƛƴŜ ŎǳƭǘƛǾŞŜ Ŝǘ ƭŀ ŦƻǊşǘΦ Le Chêne 
Rogneux diffère un peu des autres hameaux par la présence de maisons récentes plus rarement 
ŎƻƴǎǘǊǳƛǘŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŦƻǊƳŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ƳŀǘŞǊƛŀǳȄ ǘǊŀŘƛǘƛƻƴƴŜƭǎ ŘŜ ƭΩƛŘŜƴǘƛǘŞ ƭocale.  
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9ƴŦƛƴΣ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ŘŜǳȄ ŎƘŃǘŜŀǳȄ ό[ŀ aƻǊƳŀƛǊŜ Ŝǘ [ŀ /ƻǳŀǊŘŜύ ŀǘǘŜǎǘŜ ŘΩǳƴŜ ǎƻŎƛŞǘŞ ŀǳǘǊŜŦƻƛǎ 
ƻǊƎŀƴƛǎŞŜ ŀǳǘƻǳǊ ŘΩǳƴŜ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜ ǎŜƛƎƴŜǳǊƛŀƭŜΦ 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
La caractéristique paysagère générale principale de la commune de Grosrouvre repose sur la 
diversité des paysages qui marquent chacun de ses espaces bâtis. Fond de vallon, plateau, 
escarpement, lisière de forêt sont autant de sites occupés par des hameaux, Řƻƴƴŀƴǘ Ł ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ 
une configuration remarquable. 
 
/Ŝǎ ƘŀƳŜŀǳȄ ǎŜƳōƭŜƴǘ ǾƛǎǳŜƭƭŜƳŜƴǘ ƛƴŘŞǇŜƴŘŀƴǘǎ ƭŜǎ ǳƴǎ ŘŜǎ ŀǳǘǊŜǎ Řƻƴƴŀƴǘ ƭΩƛƳǇǊŜǎǎƛƻƴ ŘΩşǘǊŜ 
des unités urbaines à part, sans liens les unes avec les autres. Cette impression est principalement 
due à lŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ Řǳ ŎƻǳǾŜǊǘ ǾŞƎŞǘŀƭ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘΣ Ł ƭŀ ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴΣ ƻǳ ŜƴŎƻǊŜ ŀǳ ǘȅǇŜ ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ 
bâti.  
 
La clairière de Grosrouvre est particulièrement verdoyante. La forêt de Rambouillet est omniprésente 
en périphérie. La traversée de multiples petits rus et ruisseaux forme un paysage vallonné et 
compartimenté, sans perspectives. 
[Ŝǎ ǾǳŜǎ ǎΩƻǳǾǊŜƴǘ ǎǳǊ ƭŜ ǇƭŀǘŜŀǳ Ŝǘ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎƻǘŜŀǳȄ Ƴŀƛǎ ǊŜǎǘŜƴǘ ōƻǊƴŞŜǎ ǇŀǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ƭŀ ŦƻǊşǘΦ 
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Les murs constituent un des éléments paysagers 
importants des différents hameaux. 
 
Alternant avec les pignons des maisons rurales 
perpendiculaires à la rue ou refermant les cours, ils 
ŘŞŦƛƴƛǎǎŜƴǘ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ōŃǘƛΦ  
 
Généralement bien conservés, plantés au pied ou 
couverts de plantes grimpantes, ils concourent au 
charme et au pittoresque des lieux. 
 

 

[Ŝ ŎŜƴǘǊŜ ōƻǳǊƎ Ŝǎǘ ƳŀǊǉǳŞ ǇŀǊ ŘŜǳȄ Ƙŀǳǘǎ ƳǳǊǎ ŘŜ ǎƻǳǘŝƴŜƳŜƴǘ ǎƛǘǳŞǎ ŘŜ ǇŀǊǘ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜ ŘŜ ƭŀ 
5мтн ǘǊŀǾŜǊǎŀƴǘ ƭŜ ǾƛƭƭŀƎŜ Ŝǘ ŎƻƴǘǊŜŦƻǊǘŀƴǘ ƭŜǎ ǎƛǘŜǎ ŘŜ ƭΩŞƎƭƛǎŜΣ Ł ƭŀǉǳŜƭƭŜ ƻƴ ŀŎŎŝŘŜ ǇŀǊ ǳƴ ƛƳǇƻǎŀƴǘ 
escalier, et de la mairie-école. La « tranchée » de la D172 crée un paysage étonnant dans ce secteur. 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

La présence des murs est également très forte dans les hameaux du Chêne Rogneux, des Haizettes et 
du Buisson, où ils alternent avec des haies vives. 
 
Le paysage est marqué par la présence de plusieurs oratoires constituant une particularité de 
Grosrouvre. 
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3.3. Patrimoine architectural 
 

3.3.1. Familles architecturales dominantes et ensembles intéressants 
 
Dans cet habitat disséminé, la famille architecturale la plus représentée est celle des maisons rurales 
et plusieurs exemples de petites fermes à cour non isolées. 
La villégiature a donné lieu à la construction de plusieurs grosses villas ou de maisons de notable. Il 
est à noter la présence de ƭΩauberge conservée en activité située au centre bourg. 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
Deux ensembles intéressants sont à noter sur la commune : 
 
- Le centre-ōƻǳǊƎ ŀǾŜŎ ƭΩŞƎƭƛǎŜ Ŝǘ ƭŀ ƳŀƛǊƛŜ ŦŀŎŜ Ł ŦŀŎŜΣ ŘƻƳƛƴŀƴǘ ŘŜǳȄ ōŜŀǳȄ ƳǳǊǎ ŘŜ ǎƻǳǘŝƴŜƳŜƴǘΣ 
Ŝǘ ƭŜ ǇŜǘƛǘ ƎǊƻǳǇŜ ŘŜ Ƴŀƛǎƻƴǎ ǊǳǊŀƭŜǎΣ ŘŜ ƴƻǘŀōƭŜ Ŝǘ ŘΩŀǳōŜǊƎŜ ǎƛǘǳŞ Ł ƭŀ ŎǊƻƛǎŞŜ ŘŜǎ ŎƘŜƳƛƴǎ ŀǳ 
passage de la Mormaire ; 
 
- Le hameau du Chêne Rogneux qui sΩŞǘƛǊŜ ǎǳǊ ƭŜ ǇƭŀǘŜŀǳ ŜƴǘǊŜ ŦƻǊşǘ Ŝǘ ŎǳƭǘǳǊŜǎΣ Ŝǘ ǉǳƛ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ŘŜ 
beaux exemples de maisons rurales alternant avec des murs de clôture sur rue. On y voit également 
une cour commune abritant une ancienne auberge. 
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3.3.2. Caractéristiques typologiques et architecturales des constructions 
 
La typologie architecturale la plus récurrente relevée est celle des maisons rurales. Elles sont en très 
grand nombre, réparties sur toute la commune. Leur implantation est variable de même que leur 
état de conservation. 
 
Deux catégories se distinguent : 
 

- ƭŜǎ Ƴŀƛǎƻƴǎ ǊǳǊŀƭŜǎ ŎƻƴǎǘƛǘǳŞŜǎ ŘΩǳƴ ƭƻƴƎ ŎƻǊǇǎ ŘŜ ōŃǘƛƳŜƴǘ ǇŜǊǇŜƴŘƛŎǳƭŀƛǊŜ Ł la rue, la 
ǎǳŎŎŜǎǎƛƻƴ ŘŜǎ ǇƛƎƴƻƴǎ Ŝǘ ŘŜǎ ƳǳǊǎ ǎŎŀƴŘŀƴǘ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ǳǊōŀƛƴ Τ 
Dans le premier cas, ce sont le pignon et la toiture qui prennent une grande importance dans 
ƭŀ ǇŜǊŎŜǇǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ǳǊōŀƛƴΦ  
- les maisons rurales parallèles à la rue, situées en milieu de parcelle et dessinant avec les bâtis 
secondaires latéraux une cour refermée par un mur. 
Dans ce dŜǳȄƛŝƳŜ ŎΩŜǎǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭŜ ōŃǘƛ ǎŜŎƻƴŘŀƛǊŜ Ŝƴ ƘŞōŜǊƎŜ ǉǳƛ ŘŜǾƛŜƴǘ ǳƴ ŞƭŞƳŜƴǘ ŦƻǊǘ 
Řǳ ǇŀȅǎŀƎŜ ōŃǘƛ ŘΩƘŞǊƛǘŀƎŜ ǊǳǊŀƭΦ  

 

 
 

 

 

 

 

Plusieurs petites fermes ont également été 
prises en considération. La plupart du temps, 
ŎΩŜǎǘ ƭŜ ōŃǘƛ ǊǳǊŀƭ ǎŜŎƻƴŘŀƛǊŜ ǉǳƛ Ŝǎǘ ƭŜ mieux 
conservé, la partie habitation ayant été 
modernisée. Parfois seule la « façade principale 
» a été dénaturée récemment, toitures, murs 
arrières et pignons restant intéressants voire 
remarquable, « dans leur jus ». 

 
 
 
Les cartes postales anciennes montraient des 
exemples de véritables chaumières à Grosrouvre 
ŀǳ ŘŞōǳǘ Řǳ ··Ŝ ǎƛŝŎƭŜΦ [ΩǳƴŜ ŘΩŜƴǘǊŜ ŜƭƭŜ Ŝǎǘ 
encore couverte avec ce matériau. 
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[ΩŀǳōŜǊƎŜ en activité au centre bourg est 
classée patrimoine exceptionnel. 
 
Placée stratégiquement à la croisée de chemins 
au centre-bourg, elle forme un patrimoine 
particulier et est aisément identifiable : R+1, 
façade régulière et ǘǊŀǾŞŜǎΣ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴ ǇŀǾŀƎŜ 
caractéristique de son abord sur rue. 
 

 

 

 

 

 

 

 
Les maisons de notable présentent des détails de modénature de belle facture, encore bien 
préservés. 
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3.3.3. Intérêt du patrimoine 
 
5ŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘΩǳƴ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎ patrimonial réalisé sur la commune de Grosrouvre, le Parc Naturel 
wŞƎƛƻƴŀƭ ŀ Şǘŀōƭƛ ǳƴ ŎƭŀǎǎŜƳŜƴǘ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀƭ ŘŜǎ éléments bâtis visibles depuis la rue. 
 
Outre ƭΩŀƴŎƛŜƴ ŎƘŜƳƛƴ ŘŜ bƻƎŜƴǘ-le-Roi inscrit aux Mounuments Historiques et le château de la 
Mormaire , inscrit partiellement ŀǳ ǘƛǘǊŜ ŘŜǎ aƻƴǳƳŜƴǘǎ IƛǎǘƻǊƛǉǳŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŞƎƭƛǎŜ ŎƭŀǎǎŞe au titre des 
Monuments HistoriqǳŜǎΣ ŎŜ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎ ŀ ǇŜǊƳƛǎ ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ƭŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ōŃǘƛǎ ŎƻƴǘǊƛōǳŀƴǘ Ł ƭΩƛƴǘŞǊşǘ 
ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀƭ ŘŜ DǊƻǎǊƻǳǾǊŜΦ [ŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ǇƻǎǎŝŘŜ Ŝƴ ŜŦŦŜǘ ǳƴ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ƛƴǘŞǊŜǎǎŀƴǘ ŘΩǳƴ Ǉƻƛƴǘ ŘŜ 
vue architectural, culturel et historique.  
Au vu de ces richesses, certains édifices, bâtiments et monuments pourront être protégés, au titre de 
ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ L.151-19 Řǳ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩ¦ǊōŀƴƛǎƳŜΦ 
 
Sur le territoire de Grosrouvre, il a été recensé trois éléments exceptionnels : 

- la ferme de Moisan, encore en activité qui constitue un ensemble bâti bien conservé 
comportant, outre les bâtiments de la ferme formant une vaste cours, des douves, un 
colombier, un abreuvoir, des hangars en bois ainsi ǉǳΩǳƴ ƭƻƎŜƳŜƴǘ Ŝƴ ŦƻǊƳŜ de villa des 
années 1900-1910  
- le monument aux morts situé dans le cimetière  
- ƭΩŀǳōŜǊƎŜ au ŎƻŜǳǊ Řǳ ǾƛƭƭŀƎŜΣ ƭΩŜǎŎŀƭƛŜǊ Ŝƴ ƘƻǊǎ-oeuvre, la modénature et la cour pavée 
méritent particulièrement ŘΩşǘǊŜ ǎƛƎƴŀƭŞǎ 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
Sur le territoire de Grosrouvre, il a été recensé les éléments remarquables suivants :  

- deux maisons de notable et un manoir  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
- deux maison rurales dont une qui a conservé ƭΩŜƳōƻƞǘŜƳŜƴǘ ŘŜ ǎŜǎ ǾƻƭǳƳŜǎΣ ǳƴ ƳǳǊ ŀǊǊƛŝǊŜ 
aveugle et une belle grange 
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- trois fermes dont la ferme Marcilly en fond de vallon, au bord du ruisseau du Lieutel. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

- deux villas 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

- une maison de bourg 
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5Ŝǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŀǇǇŀǊǘŜƴŀƴǘ ŀǳ ǇŜǘƛǘ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ǊǳǊŀƭ ƻƴǘ ŞǘŞ ǇǊƛǎ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ƳşƳŜ ǎΩƛƭǎ ƴŜ ǎƻƴǘ Ǉŀǎ 
ŘΩǳƴŜ ǘǊŝǎ ƎǊŀƴŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞ Υ ŘŜǳȄ ǇŜǘƛǘǎ ƻǊŀǘƻƛǊŜǎ Ŝƴ ƳƻŜƭƭƻƴǎ ŘŜ ƳŜǳƭƛŝǊŜ ŀōǊƛǘŀƴǘ ŘŜǎ ǎǘŀǘǳŜǎΣ 
oeuvres de série contemporaines, et une borne kilométrique des années 50 portant encore la 
mention Seine-et-Oise. 
 
En outre, un autre élément important du petit patrimoine rural est représenté par les puits couverts, 
ǘǊƻǳǎ ŘΩŜŀǳ ŀōǊƛǘŞs par une maçonnerie. 

 

 

 

 

 

En ce qui concerne les éléments intéressants, la qualité du patrimoine bâti est avant tout 
morphologique : implantation des constructions dans leur parcelle, murs, cours et jardins, bâtis 
secondaires en héberge ou sur rue, etc. 
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3.3.4. Monuments historiques 
 

La commune de Grosrouvre possède des édifices protégés au titre des Monuments Historiques  
 
Édifices inscrits: 
 
- ƭΩŀƴŎƛŜƴ ŎƘŜƳƛƴ ŘŜ bƻƎŜƴǘ-le-Roi 
 
- les bornes de IΩŀƴŎƛŜƴƴŜ !ƭƭŞŜ ŘŜ ŎƘŀǎǎŜ ŘŜ /ƘŀǊƭŜǎ · ŀǳ ƭƛŜǳ-dit ά/ƘşƴŜ-wƻƎƴŜǳȄέΣ ƛƴǎŎǊƛǇǘƛƻƴ Ł 
lΩƛƴǾŜƴǘŀire des monuments historiques par arrêté du 6.03.1950 
 
- le château de Ia Mormaire, partiellement inscrit à ƭΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜǎ ƳƻƴǳƳŜƴǘǎ ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜǎ ǇŀǊ 
arrêté du 17.12.1990 
 
Édifices Classés: 
 
- ƭΩéglise Saint-Martin, ŀ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘŜ remise en état, en particulier le 
ravalement a été intégralement refait au cours des 15 dernières années. Classée monument 
historique par arrêté du 4.7.1995 
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3.4. Recensement des potentialités foncières et capacité de densification 
et de mutation de l'ensemble des espaces bâtis 
 

Pour répondre aux objectifs de densification inscrits au SDRIF, la commune doit identifier les 
capacités de densification et de mutation au sein du territoire.  
 
Les parcelles libres de toute construction dans la continuité bâtie du tissu ont été identifiées au sein 
du secteur aggloméré de la commune. Elles constituent des pistes intéressantes pour intégrer de 
ŦǳǘǳǊŜǎ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴǎ ŀǳ ǎŜƛƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŎƻƳƳǳƴŀƭ ŎŀǊ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ ŎƻƳƳǳƴŀƭ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŀƴƴŞŜǎ Ł ǾŜƴƛǊ 
est de maintenir un développement harmonieux et modéré du territoire, en préservant les espaces 
agricoles et forestiers. 
 
Le territoire de Grosrouvre possède encore Řŀƴǎ ƭΩŜƴǾŜƭƻǇǇŜ ǳǊōŀƛƴŜ Řǳ th{Σ Řǳ ŦƻƴŎƛŜǊ ƭƛōǊŜ ŘŜ 
toute construction repréǎŜƴǘŀƴǘ ǳƴ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ 15 hectares.  
{Ŝƭƻƴ ƭŜ aƻŘŜ ŘΩhŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ {ƻƭǎ όah{ύ ŘŜ ƭΩL!¦wLCΣ ce potentiel foncier Řŀƴǎ ƭΩŜƴǾŜƭƻǇǇŜ Řǳ th{ 
se répartit de la manière suivante : 
 
- en « dents creuses » (environ 6 ha), 
- en secteurs ouverts artificialisés (environ 4,5 ha),  
- en milieux semi-naturels (environ 1,1 ha) 
- en espace agricole (environ 2,8 ha) 
- en forêt (environ 0,9 ha)  
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IV. CARACTERISTIQUES DEMOGRAPHIQUES 
 

4.1. Croissance démographique 
 

4.1.1 Evolution de la population 
 
Grosrouvre est une commune de près de 1 000 habitants au recensement INSEE de 2011. 
 

Evolution de la population (source : INSEE) 
 

 
 

 
Petit village au caractère rural, Grosrouvre a connu une augmentation conséquente de sa population, 
en la doublant au cours des quarante dernières années. 
 
Au début des années 1970, ƭΩŜŦŦŜŎǘƛŦ ŎƻƳƳǳƴŀƭ est passé de 462 habitants en 1968 à 575 en 1975, ce 
qui représente une hausse de près de 25% et uƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ 3% par an. 
 
Puis, au cours des années 1980 et ƧǳǎǉǳΩŁ ƭŀ Ŧƛƴ ŘŜǎ ŀƴƴŞŜǎ 19флΣ ŎŜǘǘŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ǎΩŜǎǘ poursuivie, 
avec un gain de population de ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ нлл Ƙŀōƛǘŀƴǘǎ Ŝƴ ƭΩŜǎǇŀŎe de près de 20 ans. 
 
Au début des années 2000, la courbe démographique affiche également une croissance 
ŘŞƳƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ т%, la population augmentant de 1% par an en moyenne, soit un taux 
nettement supérieur à celui de la moyenne départementale de 0,4 à la même période. 
 
Le dernier recensement révèle un pic démographique (+16,2%) avec 130 habitants supplémentaires, 
représentant une augmentation démographique conséquente de 3% par an, taux très largement 
supérieur à celui du département de 0,3. 
 
Le poids de population actuel de 949 habitants représente une densité de 76,3 habitants/km², bien 
loin derrière celles des Yvelines (618,8 habitants/km²) ƻǳ ŘŜ ƭΩLle-de-France (986,7 habitants/km²). 
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4.1.2. Taux démographiques 
 

4.1.2.1. Naissances et décès 
 

Evolution du taux de natalité (source : INSEE) 

 
 
 
Depuis 1968, le taux de natalité de Grosrouvre est bien inférieǳǊ Ł ŎŜǳȄ ŘŜǎ ¸ǾŜƭƛƴŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩLle-de-
France, avec un taux de natalité maximal en 1999 de 11,6҉Φ  
 

¢ŀǳȄ ŘŜ ƴŀǘŀƭƛǘŞ όŜƴ ҉ύ 

 1968-1975 1975-1982 1982-1990 1990-1999 1999-2006 2006-2011 
Grosrouvre 10,7 7,0 8,5 11,6 10,7 9,7 
La Queue-lez-Yvelines 14,0 10,3 9,3 10,8 11,5 11,0 
Galluis 19,6 16,1 10,1 12,6 12,5 11,0 
Mareil-le-Guyon 13,5 9,0 10,9 6,6 4,6 4,0 
 
aŀƭƎǊŞ ǳƴŜ ƘŀǳǎǎŜ ŘŞƳƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŀǳ ŘŜǊƴƛŜǊ ǊŜŎŜƴǎŜƳŜƴǘΣ ƭŜ ǘŀǳȄ ŘŜ ƴŀǘŀƭƛǘŞ ŘŜ фΣт҉  
à Grosrouvre reste faible et en baisse. 
 
Ces dernières années, il est toutefois à noter une convergence du taux de natalité de Grosrouvre et 
de certaines communes yvelinoises avoisinantes telles que celles de la Queue-lez-Yvelines ou de 
Galluis, puisque les taux de natalité de ces communes sont très proches depuis 1990.  
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Evolution du taux de mortalité (source : INSEE) 

 
 
 
En ce qui concerne le taux de mortalité de Grosrouvre, très largement supérieur aux taux 
départementaux et régionaux, il est en baisse régulière et rapide depuis 1982, suivant la tendance à 
la baisse du taux des Yvelines. 
Il est à remarquer que le taux de mortalité est passé en-dessous des moyennes départementale et 
régionale depuis le dernier recensement, avec un taux de 5,3҉. 
 
 

 Taux de mortalité όŜƴ ҉ύ 

 1968-1975 1975-1982 1982-1990 1990-1999 1999-2006 2006-2011 
Grosrouvre 8,5 9,5 9,9 8,7 7,5 5,3 
La Queue-lez-Yvelines 12,9 10,8 10,5 12,6 12,1 12,7 
Galluis 9,8 11,5 6,2 6,7 6,8 5,7 
 
[Ωévolution du taux de mortalité est proche de ceux des communes de Galluis, avec une tendance 
globale à la baisse depuis 40 ans.  
! ƭΩƛƴǾŜǊǎŜΣ le taux de mortalité de la Queue-lez-Yvelines Ŝǎǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ Ł ǳƴ ƴƛǾŜŀǳ ǎƛƳƛƭŀƛǊŜ Ł ŎŜƭǳƛ 
de la période intercensitaire 1968-1975, du fait de la présence de maisons de retraite sur le 
territoire. 
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4.1.2.2. Solde naturel et solde migratoire 
 
Les évolutions démographiques observées se rattachent à deux phénomènes : 
 

¶ Le solde naturel, qui résulte de la différence entre le nombre de naissances et le nombre de 
décès, 

¶ Le solde migratoire, ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘŀƴǘ Ł ƭŀ ŘƛŦŦŞǊŜƴŎŜ ŜƴǘǊŜ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŀǊǊƛǾŞŜǎ Ŝǘ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ 
de départs. 

 
 

 Taux démographique (moyennes annuelles) 

 1968-1975 1975-1982 1982-1990 1990-1999 1999-2006 2006-2011 
 

Taux 
ŘΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ 

global (%) +3,2 +0,6 +2,1 +0,9 +1,0 +3,0 
dû au solde naturel (%) +0,2 -0,2 -0,1 +0,3 +0,3 +0,4 
dû au solde migratoire (%) +3,0 +0,8 +2,2 +0,6 +0,7 +2,6 

 
 

/ƻƳǇƻǎŀƴǘŜǎ ŘŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŞƳƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ (source : INSEE) 

 
La forte croissance démographique grosrouvroise observée entre 1968 et 1975 ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜ ǇŀǊ un 
solde migratoire très élevé. 
 
Le ralentissement démographique sur la période intercensitaire suivante (1975-1982) ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜ Řŀƴǎ 
un premier temps par un important fléchissement du solde migratoire, passé de 3,0% à 0,8%, à un 
taux qui reste certes supérieur de la moyenne départementale (+0,5%), conjugué à la baisse du solde 
naturel devenu négatifΣ ǘŞƳƻƛƴ ŘΩǳƴ ǊŜǎǎŜǊǊŜƳŜƴǘ ŜƴǘǊŜ taux de natalité (7,0҉ύ Ŝǘ ǘŀǳȄ ŘŜ ƳƻǊǘŀƭƛǘŞ 
(9,р҉ύΦ 
 
Sur les deux périodes intercensitaires suivantes (1990-2006), les valeurs positives et notamment du 
solde naturel, ŀŎŎƻƳǇŀƎƴŞ ŘΩǳƴ tassement du solde migratoire (de +0,3%) supérieur cependant au 
taux des Yvelines de -0,5% explique que cette période soit celle qui présente la plus faible évolution 
démographique.  
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La forte reprise de la croissance démographique depuis 2006 est surtout liée à un solde migratoire 
reparti à la hausse (+2,6%) pour -0,6% dans les Yvelines, avec un solde naturel en légère 
augmentation de +0,4. La commune se situe en revanche en-dessous de la moyenne départementale 
pour le solde naturel (+0,4% contre +0,8% pour le département).  
 
Cette évolution démographique positive, largement au-dessus de celle du département (+3% contre 
+0,3%), ǘŞƳƻƛƎƴŜ ŘŜ ƭΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊe depuis 2006, qui se traduit par ƭΩŀǊǊƛǾŞŜ ŘŜ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ 
populations. 
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4.2. Caractéristiques de la population 
 

4.2.1. Structure par âge de la population 
 

Un tiers de la population grosrouvroise a moins de 30 ans.  
La représentation des plus jeunes (0-14 ans) au cours des trois derniers recensements a fortement 
progressé de plus de trois points, tandis que la part des 15-29 ans baisse de façon importante 
pendant ces mêmes périodes de près de trois points.  
 
La comparaison des structures par âge de la population entre la commune et le département 
ǘŞƳƻƛƎƴŜ ŘΩŀōƻǊŘ ŘŜ ƭa forte part des 0-14 ans à GrosrouvreΣ ǇǳƛǎǉǳŜ ŎŜǘǘŜ ŎƭŀǎǎŜ ŘΩŃƎŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ 
ǇǊŝǎ ŘΩǳƴ ǉǳŀǊǘ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ŎƻƳƳǳƴŀƭŜ ǘƻǘŀƭŜ (23,8%) pour 20,7% dans les Yvelines.  
9ƴ ǊŜǾŀƴŎƘŜΣ ƭŀ ŎƭŀǎǎŜ ŘΩŃƎŜ ǎǳƛvante (15-29 ans) de 10,5% est beaucoup moins représentée que la 
moyenne départementale (18,7%). 
 
Ce fort taux des très jeunes conjugué à la faible part des jeunes adultes témoignent de la structure de 
ƭΩƻŦŦǊŜ ƛƳƳƻōƛƭƛŝǊŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜΣ ŜǎǎŜntiellement composée de maisons : le parc immobilier est 
ŀŘŀǇǘŞ Ł ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ŦŀƳƛƭƭŜǎ ŀǾŜŎ ŜƴŦŀƴǘǎΣ notamment attirées par le cadre de vie de la 
commune. 
 
La part des adultes de 30-44 ans de 19,6% est en baisse depuis 1999 et inférieure à celle du 
département de 21,1% en 2011. En revanche, la classe ŘΩŃƎŜ des 45-59 ans est celle qui est la plus 
représentée à Grosrouvre et largement supérieure à celle des Yvelines de 20,2%. 
 
9ƴ ǊŜǾŀƴŎƘŜΣ ŘŜǎ ŘƛǎǇŀǊƛǘŞǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ŜȄƛǎǘŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŎƭŀǎǎŜǎ ŘΩŃƎŜǎ ŃƎŞŜǎ : la classe des « jeunes 
retraités » (60-74 ans) est plus représentée à Grosrouvre que dans les Yvelines (12,6%), tandis que le 
taux des personnes âgées (75 ans ou plus) est plus bas au plan communal que dans le département 
(6,8% contre 5,6%). 
 

9Ǿƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ƎǊŀƴŘŜ ǘǊŀƴŎƘŜ ŘΩŃƎŜ (source : INSEE) 
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Entre les recensements 1999 et 2006, la commune de Grosrouvre a connu les phénomènes suivants : 
 
ü Un rajeunissement relatif, du fait de la forte progression des 0-14 ans (+3,3%) et une tranche 
ŘΩŃƎŜ ŘŜǎ мр-29 ans en recul de 2,6 points. 
 

ü Une baisse ŘŜ ƭŀ ǘǊŀƴŎƘŜ ŘΩŃƎŜ des 30-44 ans, ce qui tend à indiquer que le parc immobilier 
de la commune, composé en grande majorité de maisons, ƴΩest pas attractif pour des jeunes 
ménages. 
 

ü UnŜ ŦƻǊǘŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘǊŀƴŎƘŜ ŘΩŃƎŜ ŘŜǎ пр-59 ans qui se stabilise et montre un parc 
immobilier très attractif pour elle. 
 

ü Un vieillissement structurel de la population avec une hausse de 3 points depuis 2006 des 60-
74 ans Υ ŎŜǘǘŜ ŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ƛƴŘƛǉǳŜ ƭŜ ǇŀǎǎŀƎŜ ŘΩǳƴŜ ŎƭŀǎǎŜ Ł ƭΩŀǳǘǊŜ ŘΩǳƴ ŎŜrtain nombre 
ŘΩƘŀōƛǘŀƴǘǎ ŘŜ DǊƻǎǊƻǳǾǊŜ, et illustre un phénomène de sédentarisation pour les ménages de 
de 45 à 74 ans. 

 
[ŀ ǘǊŀƴŎƘŜ ŘΩŃƎŜ des plus jeunes est répartie de la manière suivante : 
 
- Une forte représentation des 2-10 ans à 47,7% 
- Une bonne représentation des 11-17 ans à 33,1% 
 

  

19,80% 

27,90% 

19,80% 

13,30% 

13,60% 

5,50% 

0,00% 5,00% 10,00% 15,00% 20,00% 25,00% 30,00%

2 à 5 ans

6 à 10 ans

11 à 14 ans

15 à 17 ans

18 à 24 ans

25 à 29 ans



 

45 
 

{Ŝƭƻƴ ƭΩLb{99Σ 24,1% des Grosrouvrois en 2011 ne résidaient pas dans la commune cinq ans 
auparavant, contre 31,3% pouǊ ƭŜǎ ¸ǾŜƭƛƴŜǎ Ŝǘ нпΣс҈ ǇƻǳǊ ƭΩLle-de-France. Le renouvellement de la 
population est donc moins important à Grosrouvre que dans son département. 
 

!ƴŎƛŜƴƴŜǘŞ ŘΩŜƳƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ƳŞƴŀƎŜǎ Ŝƴ нлмм (source : INSEE) 
 
                              Grosrouvre                                                                                       Yvelines  

 
 
[ΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜǎ ŘΩŃƎŜ au recensement de 2006 indique que 66,7% des 5-24ans résidaient 
dans une autre commune cinq ans avant 2006. Le taux est de 44,70% pour les 25-54 ans. Enfin, 
seulement 18,3҈ ŘŜǎ рр ŀƴǎ Ŝǘ Ǉƭǳǎ ǾƛǾŀƛŜƴǘ ŀƛƭƭŜǳǊǎ ǉǳΩŁ Grosrouvre. 
 
Ce phénomène est à rapprocher du solde migratoire en hausse depuis 1999 : le renouvellement de la 
ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜǇǳƛǎ ŎŜǘǘŜ ŘŀǘŜ ǎŜ ǊŞŀƭƛǎŜ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǇŀǊ ƭΩŀǊǊƛǾŞe de familles avec enfants. La 
commune semble donc attractive pour cette catégorie de population grâce à une offre de logements 
correspondant aux familles (grandes maisons avec jardin). 
 
Par ailleurs, le faible nombre de logements adaptés pour la classe des 15-29 ans (célibataires ou 
jeunes ménages) Ŝǎǘ ǇǊƻōŀōƭŜƳŜƴǘ ƭΩǳƴŜ ŘŜǎ ŎŀǳǎŜǎ ŘŜ ƭŜǳr sous-représentation à Grosrouvre (10,5% 
seulement contre 18,7% dans les Yvelines, taux en baisse régulière). 
 

Population en 2006 qui résidaient dans un autre logement 
5 ans auparavant 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Source : INSSE 2006 
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4.2.2. Evolution des ménages 
 
 

Evolution de la taille des ménages (source : INSEE) 

 
 
Contrairement à la moyenne départementale qui connaît une baisse régulière depuis 1968, le 
ƴƻƳōǊŜ ŘΩƻŎŎǳǇŀƴǘǎ ǇŀǊ ƳŞƴŀƎŜ à Grosrouvre connaît une évolution stabilisée depuis 1982, avec 
une légère hausse au dernier recensement. 
 
A partir de 1999, la taille des ménages grosrouvrois se rapproche de celle des Yvelines.  
[Ωévolution à la baisse ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘ ǎΩŜǎǘ réalisée de manière plus franche ; la taille 
des ménages passant de 3,3 personnes en 1968 à 2,5 en 2011. Cette forte baisse a conduit la 
moyenne départementale à passer en dessous de la moyenne de Grosrouvre (2,7). 
 
LΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭa taille des ménages à Grosrouvre est repartie à la hausse au dernier recensement, 
avec une taille des ménages plus importante que la moyenne départementale (2,5), représentant un 
écart de 0,2 personne par foyer. 
 
Les ménages de Grosrouvre se caractérisent ainsi par leur taille relativement élevée, du fait 
notamment de la forte ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘǊŀƴŎƘŜ ŘΩŃƎŜ ол-59 ans (45%), composée le plus 
souvent de parents avec des enfants pas encore en âge de vivre seul (0-19 ans) représentés à 30,4% 
contre 28,7% dans le département. Le taux élevé de 0-14 ans (23,8% de la population communale) 
vient corroborer cette analyse. 
 
La tendance au vieillissement structurel de la population risque de conduire à un desserrement des 
ménages dans les 15 prochaines années, principalement du fait de la décohabitation des jeunes. 
¢ƻǳǘŜŦƻƛǎΣ ƭΩƻŦŦǊŜ ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ŀŘŀǇǘŞŜ ŀǳȄ ƳŞƴŀƎŜǎ ŀǾŜŎ ŦŀƳƛƭƭŜǎ ǇƻǳǊǊŀƛǘ permettre à la commune 
de renouveler sa population et de maintenir une taille des ménages relativement importante.  
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V. LOGEMENT ET CARACTERISTIQUES 
 

5.1. Evolution du parc de logements 
 
 

Evolution du nombre de logements (source : INSEE) 

 
 
 
Le parc de logements grosrouvrois a augmenté de 50% durant les 40 dernières années, passant de 
301 logements en 1968 à 453 logements en 2011. Cette augmentation est à mettre en corrélation 
avec la croissance démographique. 
 
Durant la période 1968-1975, 55 nouveaux logements ont été construits, ce qui représente 8 
logements par an en moyenne. Cette hausse conséquente au vu de la taille du village de ƭΩŞǇƻǉǳŜ a 
permis une arrivée importante de nouveaux habitants (113). /ŜǘǘŜ ǇŞǊƛƻŘŜ ǎΩƛƴǎŎǊƛǘ ŎƻƳƳŜ ǳƴ ǇŀǊŦŀƛt 
témoignage du phénomène de périurbanisation qui a eu lieu en France dès la fin des années 60. 
 
[Ŝ ǊȅǘƘƳŜ ŘŜ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ǎΩŜǎǘ ŜƴǎǳƛǘŜ ŀŦŦŀƛōƭƛ ŜƴǘǊŜ мфтр Ŝǘ мфунΣ avec 6 logements 
supplémentaires. Ce ralentissement a eu pour impact une évolution démographique modérée, avec 
un gain de population de 25 habitants.  
 
Le rythme de construction est reparti à la hausse entre 1982 et 1990, avec 38 logements 
supplémentaires ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘ ǳƴ ǊȅǘƘƳŜ ŘŜ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ р ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ǇŀǊ ŀƴ. Cette 
croissance a eu pour effet une reprise démographique avec 100 nouveaux habitants.  
 
Entre 1999 et 2006, 25 logements nouveaux ont été édifiés, représentant un rythme de construction 
ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ о Ł п ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ǇŀǊ ŀƴΦ /ŜǘǘŜ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ǎΩŜǎǘ ŀŎŎƻƳǇŀƎƴŞŜ ŘΩǳƴ nouveau poids de 
population de 50 personnes environ. 
 
Au dernier recensement, alors que le rythme de construction de 4 à 5 logements par an ǎΩŜǎǘ 
poursuivi (soit +27 logements), le poids de population a largement augmenté avec ƭΩŀǊǊƛǾŞŜ ŘŜ 132 
habitants supplémentaires, ce qui induit pour cette période un très fort renouvellement du parc 
immobilier existant et une occupation de résidences secondaires passée en résidences pricipales.  
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5.2. Typologie du parc de logements 
 

5.2.1. Ancienneté du parc résidentiel 
 

9ǇƻǉǳŜǎ ŘΩŀŎƘŝǾŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎ ŎƻƴǎǘǊǳƛǘŜǎ ŀǾŀƴǘ нллф (source : INSEE) 
 
Grosrouvre  Yvelines 
 

  
 

[ŀ ŘŀǘŜ ŘΩŀŎƘŝǾŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎ construites avant 2009 retrace les grandes périodes 
de construction réalisées sur le territoire de Grosrouvre. Elle met en exergue la part importante de 
logements anciens, construits avant 1946 (47,3%), très largement supérieure à celle des Yvelines de 
16,5%. 
 
[ŀ ǇŞǊƛƻŘŜ ŘΩŀƴŎƛŜnneté de 1946 à 1990 (36,8%) correspond au pic de croissance du parc immobilier 
qui ǎŜ ǊŜǘǊƻǳǾŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘ de manière plus conséquente dans la mesure où 66,60% 
des logements construits avant 2009 dans les Yvelines datent de cette période intercensitaire. 
 
Par conséquent, les résidences principales récenteǎ ƴŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ǉǳΩǳƴŜ ŦŀƛōƭŜ ǇŀǊǘ Řǳ ǇŀǊŎ 
immobilier de Grosrouvre : seulement 54 nouvelles unités entre 1990 et 2009, représentant 
cependant une proportion similaire à celle du départemental. 
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5.2.2. Typologie du parc de logements 
 

Evolution des catégories de logements (source : INSEE) 

 
 
Depuis 40 ans, la part des résidences principales a ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ǇǊƻƎǊŜǎǎŞ ǇƻǳǊ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜǊ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ 
les ¾ du parc résidentiel dans sa globalité.  
 
! ƭΩƛƴǾŜǊǎŜΣ ƭŜ ŎŀǊŀŎǘŝǊŜ ŘŜ ǾƛƭƭŞƎƛŀǘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘŜ DǊƻǎǊƻǳǾǊŜ ǎΩŜǎǘ ŜǎǘƻƳǇŞ au fil des 
recensements avec une part de résidences secondaires ou logements occasionnels en baisse, même 
si ce parc reste encore important (18,8%) par rapport à celui des Yvelines (2,0%) 
 
La forte baisse de leur proportion à Grosrouvre, a participé à loger de nouvelles familles sur le 
territoire communal.  
Le taux de vacance des logements sur la commune était en 2011 Ł ǳƴ ƴƛǾŜŀǳ ǎƛƳƛƭŀƛǊŜ Ł ƭΩŀƴƴŞŜ мфффΣ 
proche des 5%, et en dessous de moyenne départementale de 5,3%. Cependant en 2015, la vacance 
ŀǳǊŀƛǘ ƭŀǊƎŜƳŜƴǘ ŀǳƎƳŜƴǘŞ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǇǳƛǎǉǳΩƛƭ Ŝǎǘ ǊŜŎŜƴǎŞ оп ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ǾŀŎŀƴǘǎΣ ǎƻƛǘ у҈ Řǳ 
parc résidentiel.  
/ŜǘǘŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴ ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ǾŀŎŀƴǘǎ ǘŞƳƻƛƎƴŜ ŘΩǳƴ marché immobilier peu tendu. 

 
Répartition des logements (source : INSEE) 

 
 
En 2011, la commune de Grosrouvre apparaît très résidentielle avec un taux de 97,1% de maisons 
individuelles, largement supérieur aux moyennes départementale et régionale. 
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Lƭ Ŝǎǘ Ł ƴƻǘŜǊ ǉǳŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ ŜƴǘǊŜ Ƴŀƛǎƻƴǎ Ŝǘ ŀǇǇŀǊǘŜƳŜƴǘǎ illustre une légère 
introduction ŘΩǳƴŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜ ƳƛȄƛǘŞ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭƭŜΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ƭƻǊǎ Řǳ ǊŜŎŜƴǎŜƳŜƴǘ ŘŜ 2006, il y avait 7 
logements et en 2011, il en était recensé 13.  
 
Ces taux sont très loin de ceux affichés par le département (43,4% maisons / 55,3% appartements) et 
par la région où la situation est encore plus inversée (26,9% maisons / 70,9% appartements). Ils sont 
en revanche plus proches des communes rurales voisines, telles que Galluis (93%/7%) ou Mareil-le-
Guyon (89,1%/10,9%). 
 

Evolution de la taille des logements (source : INSEE) 

 
En 2011, le parc de logements de Grosrouvre, constitué en majorité de maisons individuelles, est 
également caractérisé par la part conséquente des logements de 4 pièces et plus (86,1%), part très 
largement supérieure au taux départemental (58,8%). 
 
! ŎƻƴǘǊŀǊƛƻΣ ƭΩƻŦŦǊŜ Ŝƴ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ŘŜ ǇŜǘƛǘŜ ǘŀƛƭƭe est quasiment inexistante et en baisse (5,3% pour les 
logements de 1 à 2 pièces) contre 18,6% dans les Yvelines. La proportion des logements 
intermédiaires (de 3 pièces) est bien loin de celles affichées dans les Yvelines (22,6%)  
 
9ƴǘǊŜ ƭŜǎ ǊŜŎŜƴǎŜƳŜƴǘǎ ŘŜ мффф Ŝǘ нлммΣ ŎŜǘǘŜ ǘŜƴŘŀƴŎŜ ŀǳȄ ƎǊŀƴŘǎ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ǎΩŜǎǘ ŀŎŎŜƴǘǳŞŜΣ ŀǾŜŎ 
un recul des logements de 1, 2, 3 pièces et une progression conséquente de plus de 10 points des 
logements de 4 pièces ou plus. 
 
Cette tendance est également effective sur les communes rurales voisines telles que la Queue-lez-
Yvelines, Galluis ou Mareil-le-Guyon où les logements de 5 pièces ou plus ont augmenté : en 2011, 
51,7% pour la Queue-lez-Yvelines, 62% pour Galluis, 66,7 pour Mareil-le-Guyon. 
 
Le parc de logement manque clairement de diversité et semble plutôt adapté à des familles avec 
enfants ayant des moȅŜƴǎ ŦƛƴŀƴŎƛŜǊǎ ƭŜǳǊ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘΩşǘǊŜ ǇǊƻǇǊƛŞǘŀƛǊŜǎΦ !ƛƴǎƛΣ ŎŜǘǘŜ ƻŦŦǊŜ ƴŜ 
répond pas aux besoins des jeunes ménages (couples ou jeunes voulant vivre de façon autonome sur 
le territoireύΦ /ΩŜǎǘ ƭŀ Ǌŀƛǎƻƴ ǇƻǳǊ ƭŀǉǳŜƭƭŜ ƭŀ ǇŀǊǘ ŘŜǎ мр-29 ans diminue au sein de la population 
communale depuis 1999.  
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рΦнΦоΦ {ǘŀǘǳǘ ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ logements 
 

{ǘŀǘǳǘ ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ des résidences principales en 2011 (source : INSEE) 

 
 

[ŀ ǇǊƻǇǊƛŞǘŞ Ŝǎǘ ƭŜ ƳƻŘŜ ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘƻƳƛƴŀƴǘ ŀǾŜŎ ǳƴŜ ǇŀǊǘ ŘŜ Ǉlus de 80%, ce qui peut rendre 
ŘƛŦŦƛŎƛƭŜ ƭΩŀŎŎǳŜƛƭ ŘŜ ƴƻǳǾŜŀǳȄ ƳŞƴŀƎŜǎ ǎǳǊ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ.  
 
Ce taux est supérieur à celui des Yvelines (59,7%) et de manière encore plus importante à celui de la 
région (47,5%). Par conséquent, la part de locataires est faible, à hauteur de 9% environ. Les 
personnes logées gratuitement représentent 10% Řǳ ǎǘŀǘǳǘ ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴΦ 
 
Cette tendance est due à la forme monofonctionnelle du bâti composé majoritairement de maisons 
individuelles de grande taille, ne laissant que peu de place à la location. 
 
Il est à noter lΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ logements sociaux sur le territoire, en 2011. La commune ayant moins de 
мрлл Ƙŀōƛǘŀƴǘǎ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŎƻƴŎŜǊƴŞŜ ǇŀǊ ƭŜ ǘŀǳȄ ŘŜ нр҈ ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ƭƻŎŀǘƛŦǎ ǎƻŎƛŀǳȄΣ ŎŜǇŜƴŘŀƴǘ ŜƭƭŜ 
doit veiller à assurer une certaine mixité au sein du parc de logements. 
 

!ƴŎƛŜƴƴŜǘŞ ŘΩŜƳƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŀ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ Ŝƴ нлмм (source : INSEE) 

 
 
En 2011, un peu plus de la moitié des habitants de Grosrouvre vivaient dans leur résidence principale 
depuis au moins 10 ans, soit un taux très proche des moyennes départementale (48,9%) et régionale 
(46,5%), qui indique une population relativement sédentaire.  
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! ƭΩƛƴǾŜǊǎŜΣ ǳƴ quart des ménages a emménagé depuis moins de 5 ans, ce qui est le reflet de la 
croissance démographique de Grosrouvre Ƴŀƛǎ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴ ƭŞƎŜǊ ǊŜƴƻǳǾŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ 
population. 
 
La mobilité résidentielle ǎΩŞǘŀōƭƛǘ dans la moyenne de celle du département et de la région. 
[ΩŀƴŎƛŜƴƴŜǘŞ ƳƻȅŜnne ŘΩŜƳƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ł DǊƻǎǊƻǳǾǊŜΣ ŘŜ мпΣт ans, est toutefois légèrement 
supérieure à la moyenne des Yvelines (14 ans) et de ƭΩOƭŜ-de-France (13,4 ans). 

 

5.2.4Φ ¢ŀǳȄ ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ résidences secondaires 
 
[Ŝ ǘŀǳȄ ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ǎΩŞƭŝǾŜ Ł нΣтп personnes par résidence secondaire sur la 
commune.  
Il existe donc un écart important entre ce nombre et le nombre moyen de pièces par logement dans 
les résidences principales (5,8 logements). 
 
Par ailleurs, le taux de vacance des logements sur la commune était en 2011 à un niveau similaire à 
ƭΩŀƴƴŞŜ мффф, proche des 5%, en dessous de moyenne départementale.  
/ŜǇŜƴŘŀƴǘ Ŝƴ нлмрΣ ƭŀ ǾŀŎŀƴŎŜ ŀǳǊŀƛǘ ƭŀǊƎŜƳŜƴǘ ŀǳƎƳŜƴǘŞ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǇǳƛǎǉǳΩƛƭ Ŝǎǘ ǊŜŎŜƴǎŞ оп 
logements vacants, soit 8% du parc résidentiel.  
Cette ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴ ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ǾŀŎŀƴǘǎ ǘŞƳƻƛƎƴŜ ŘΩǳƴ ƳŀǊŎƘŞ ƛƳƳƻōƛƭƛŜǊ ǇŜǳ ǘŜƴŘǳΦ 
 

Evolution du taux de vacance des logements (source : INSEE) 
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VI. CARACTERISTIQUES SOCIO-ECONOMIQUES 
 

6.1. Population active 
 

 2011 
Ensemble Actifs Taux 

ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ 
Grosrouvre 587 417 71,1% 
Yvelines 926 680 697 829 75,3% 

(source : INSEE) 

 
[Ŝ ǘŀǳȄ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ όǊŀǇǇƻǊǘ ŜƴǘǊŜ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŀŎǘƛŦǎ Ŝǘ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ǘƻǘŀƭŜ Ŝƴ ŃƎŜ ŘŜ ǘǊŀǾŀƛƭƭŜǊ όмр-64 
ans)) est inférieur à celui des Yvelines.  
Parmi les 949 habitants recensés à Grosrouvre en 2011, 417 sont actifs, soit 43,9% de la population.  
/Ŝ ǇƻǳǊŎŜƴǘŀƎŜ ŘΩŀŎǘƛŦǎ Ŝǎǘ ƛƴŦŞǊƛŜǳǊ Ł ŎŜƭǳƛ ŘŜǎ ¸ǾŜƭƛƴŜǎ ŘŜ пфΣп҈ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩà celui observé à Galluis 
(50,2%) ou encore à Mareil-le-Guyon (54,5%). 
Cette représentation plus faible ŘΩŀŎǘƛŦǎ Ŝǎǘ ŎŜǊǘŀƛƴŜƳŜƴǘ ƛƳǇǳǘŀōƭŜ Ł ƭŀ ƧŜǳƴŜǎǎŜ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ 
car il est intéressant de constater que le taux de retraités (ou préretraités) sur la commune de 6,1% 
reste légèrement inférieur aux moyennes départementale (6,5%). 
 
 

6.2. TauȄ ŘΩŜƳǇƭƻƛ Ŝǘ ǘŀǳȄ ŘŜ ŎƘƾƳŀƎŜ 
 

 2011 
Pop en 
âge de 

travailler  

Actifs 
ayant un 
emploi 

Taux 
ŘΩŜƳǇƭƻƛ 

Grosrouvre 587 392 66,7% 
Yvelines 926 680 633 562 68,4% 

(source : INSEE) 

 
[Ŝ ǘŀǳȄ ŘΩŜƳǇƭƻƛ Ŝǎǘ ƭŜ ǊŀǇǇƻǊǘ ŜƴǘǊŜ la population en âge de travailler Ŝǘ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŀŎǘƛŦǎ ayant un 
emploi sur la commune.  
Le ǘŀǳȄ ŘΩŜƳǇƭƻƛ Řǳ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘ reste supérieur à celui de Grosrouvre (+1,7 point), révélant un 
ŘȅƴŀƳƛǎƳŜ ƭŞƎŝǊŜƳŜƴǘ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘΦ Vis-à-vis des communes voisines, 
là-aussi Grosrouvre présente un taux inférieur : 68,9% pour la Queue-lez-Yvelines, 72,6% pour 
Galluis, 74,4% pour Mareil-le-Guyon. 
 
 
 Emplois dans la zone LƴŘƛŎŜ ŘŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŘΩŜƳǇƭƻƛ 

1999 2011 1999 2011 
Grosrouvre 121 128 35,3 32,0 
Yvelines 497 657 539 663 83,1 84,3 
Île-de-France 5 042 724 5 660 253 104,1 104,8 

(source : INSEE) 

 
[ΩƛƴŘƛŎŀǘŜǳǊ ŘŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŘΩŜƳǇƭƻƛ ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘ ŀǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŎƻƳƳǳƴŀƭ 
pour 100 actifs ayant un emploi résidants dans la zone.  
9ƴ нлммΣ ƛƭ ǎΩŞƭŝǾŜ Ł 32,0 ŀƭƻǊǎ ǉǳΩƛƭ était de 35,3 en 1999 Υ ƭΩƛƴŘƛŎŀǘŜǳǊ ŘŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŀ ŘƻƴŎ Ŏƻƴƴǳ 
ces douze dernières années une légère baisse au regard deǎ ƛƴŘƛŎŜǎ ŘŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŘΩŜƳǇƭƻƛ 
affichés par le département (+1,2) et la région (+0,7).  
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La vocation principalement résidentielle et agricole de la commune, explique le faible indice de 
ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŘΩŜƳǇƭƻƛΦ /ŜǇŜƴŘŀƴǘ ƛƭ Ŝǎǘ Ł ǊŜƳŀǊǉǳŜǊ ǉǳΩŜƴǘǊŜ мффф ŜǘнлммΣ un gain de 7 emplois 
supplémentaires sur la commune Ŝǘ ƛƭƭǳǎǘǊŜ ǉǳŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ Ł ƭŀ ōŀƛǎǎŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŘΩŜƳǇƭƻƛ 
Ŝǎǘ ŘǶŜ Ł ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ  ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ŀȅŀƴǘ ǳƴ ŜƳǇƭƻƛ ǎǳǊ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜΦ 
 
[ŀ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ Ŝǎǘ bien moins ŦƻǊǘŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜ Grosrouvre ǉǳΩŁ ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ 
ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭŜ όурΣнύΦ [Ωƛƴdice proche de 100 révèle un tissu économique qui génère des emplois 
ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴƴŜƭƭŜƳŜƴǘ ŀǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŀŎǘƛŦǎ ǊŞǎƛŘants sur la commune.  
 

Taux de chômage en 2011 (source : INSEE) 

 
 
En 2011, ƭŜ ǘŀǳȄ ŘŜ ŎƘƾƳŀƎŜ ǎΩŞƭŝǾŜ Ł сΣм%. Ce taux est nettement inférieur à ceux des Yvelines et de 
ƭΩOƭŜ-de-France, respectivement à 9,2% et 11,7%. Il est également inférieur à celui de la commune de 
la Queue-lez-Yvelines (8%), mais ǎΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ŘŜ celui de Mareil-le-Guyon (6%). 
 
La part de chômeurs est plus conséquente chez les jeunes (15-24 ans) et les personnes âgées de 55 à 
64 ans. En termes de comparaison homme/femme, la part de chômeurs est plus importante chez les 
jeunes femmes de 15-24 ans et les hommes âgés de 55-64 ans.  
 
9ƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴΣ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘŜ Grosrouvre présente une baisse de 4,7 points entre 2006 et 
2011, ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŜƴǊŜƎƛǎǘǊŞŜ dans le département à la même période est une évolution à la 
hausse (+0,7 point) . 
 

6.3. Statut de la population active 
 
68,9% de la population de 15 ans et plus (non scolarisée) est titulaire ŘΩǳƴ ŘƛǇƭƾƳŜ ŞǉǳƛǾŀƭŜƴǘ ƻǳ 
supérieur au baccalauréat, contre 57,1% dans les Yvelines et 54,2% en Île-de-France. Le niveau 
ŘΩŞǘǳŘŜǎ Ŝǎǘ ŘƻƴŎ ƎƭƻōŀƭŜƳŜƴǘ Ǉƭǳǎ ŞƭŜǾŞ Ł Grosrouvre.  
 
En particulier, près de 33,5% de la population possède un diplôme de niveau supérieur à bac +2, ce 
qui en fait la catégorie de diplômés la plus représentée sur la commune. ! ƭΩƛƴǾŜǊǎŜΣ la part de non 
diplômés est faible (9,0%) notamment par rapport à celle des Yvelines (14,1%) ou encore à celle de 
ƭΩLle-de-France (17,2%). 
  

Grosrouvre Yvelines Île-de-France

6,10% 

9,20% 

11,70% 
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En 2011, 69,6% des actifs de Grosrouvre ayant un emploi sont salariés. Cette proportion est 
nettement inférieure à celle du département et de la région, proches de 90%, ce qui indique une 
bonne représentation des indépendants (13,0%) et des employeurs (17,0%) au sein de la population 
ayant un emploi. 
En ce qui concerne la population active salariée, 88% sont titulaires de la fonction publique ou en 
Contrat à Durée Indéterminée (CDI). 
 
 

6.4. Emplois sur le territoire communal 
 
[ΩŀƴŀƭȅǎŜ des établissements actifs recensés sur le territoire, au nombre de 132 en date du 31 
ŘŞŎŜƳōǊŜ нлмнΣ ǇŜǊƳŜǘ ŘΩƛƭƭǳǎǘǊŜǊ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ Ł DǊƻǎǊƻǳǾǊŜΦ 
 

Etablissements actifs ǇŀǊ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ au 31 décembre 2012 (source : INSEE) 

 
 
Environ 80% des établissements actifs de Grosrouvre appartiennent au secteur tertiaire, avec une 
large prédominance pour le secteur « commerce, transports ou services divers », suivi de 
ƭΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴ ǇǳōƭƛǉǳŜΣ ǎŀƴǘŞΣ ŀŎǘƛƻƴ ǎƻŎƛŀƭŜΣΧ . 
 
A des proportions bien plus basses, il est ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ Ł ƴƻǘŜǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ Řŀƴǎ le 
secteur secondaire à savoir la construction (12) et ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ όо ŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎύ. 
 
Enfin, le secteur primaire est également présent à Grosrouvre, avec 11 établissements.  
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Le tableau ci-dessous illustre un tissu économique essentiellement de petites entreprises sur le 
territoire : 
 
- 89% des entreprises sont des auto-entreprises,  
- 10% des entreprises emploient moins de 10 personnes, 
- 1 seule entreprise emploie plus de 10 salariés Ŝǘ ŎƻƴŎŜǊƴŜ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘŜ ƭΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴ.  
 

Etablissements actifs au 31.12.2012 (source : INSEE) 

 Total 0 

salarié 

1 à 9 

salariés 

10 à 19 

salariés 

20 à 49 

salariés 

50 salariés 

ou plus 

Ensemble 132 117 14 1 0 0 

 

 

[ΩŃƎŜ ƳƻȅŜƴ ŘŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ illustre à la fois un ancrage et une dynamique économique sur le 
territoire, qui accueille de manière égale des entreprises installées depuis longtemps (5 ans et plus, 
46,8%) et des entreprises récemment crées (moins de 5 ans, 53,3%). 
 

Âge des entreprises au 1er janvier 2013 (source : INSEE) 
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6.5. Mobilité domicile-travail 
 
!ǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ нл҈ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ŀȅŀƴǘ ǳƴ ŜƳǇƭƻƛ Ŝǘ ǊŞǎƛŘŀƴǘ ǎǳǊ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ǘǊŀǾŀƛƭƭŜƴǘ Ł Grosrouvre ; 
tendance conforme au taux des Yvelines.  
5ΩǳƴŜ ƳŀƴƛŝǊŜ Ǉƭǳǎ ƎŞƴŞǊŀƭŜΣ près de 50% des actifs travaillent dans le département des Yvelines 
ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Řǳ Ŧŀƛǘ ŘŜǎ ǇƾƭŜǎ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ǇǊƻŎƘŜǎ ŘŜ {ŀƛƴǘ-Quentin-en-Yvelines et de Versailles, tandis 
que 30% se rendeƴǘ Řŀƴǎ ǳƴ ŀǳǘǊŜ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘ ŘΩLle-de-France pour rejoindre leur lieu de travail. 
 
Ainsi, les déplacements domicile-travail depuis Grosrouvre vŜǊǎ ƭΩŜȄǘŞǊƛŜǳǊ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ул% des 
ŘŞǇƭŀŎŜƳŜƴǘǎ ƎŞƴŞǊŞǎ ǇŀǊ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜǎ ƘŀōƛǘŀƴǘǎΦ  
 

Lieu de travail des actifs ayant un emploi en 2011 (source : INSEE) 

 
La motorisation de la population est importante à Grosrouvre au regard du taux de ménages 
possédant au moins un véhicule, proche de 100%, et de celui des ménages possédant au moins deux 
voitures, 66,5%, soit 30,7 points au-dessus de la moyenne départementale. 

 
Part des moyens de transport utilisés pour se rendre au travail en 2011 (source : INSEE) 
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En conséquence, les déplacements réalisés en véhicule individuel (voiture mais aussi camion ou 
ŦƻǳǊƎƻƴƴŜǘǘŜύ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ҁ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŘŞǇƭŀŎŜƳŜƴǘǎ ŘƻƳƛŎƛƭŜ-travail, ce qui est largement 
supérieur à la mobilité automobile du département (56,1%). Les transports en commun ne sont que 
très faiblement utilisés en comparaison à la moyenne départementale (8,2% contre 30,7%). Les 
autres modes de transport (marche, deux roues ou aucun transport) représentent en tout une part 
de 17,6%. 
 

Part des moyens de transport utilisés pour se rendre au travail en 2011 (source : INSEE) 
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